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l’on fait subir à la loi. Le Net*York 
World fait remarquer, à ce suj'rt, 
que si les compagnies réussisteat 
encore à résister au maire, elles ne 
sauraient soutenir plus longtemps 
la lutte con re le conseil d'hygiène. 
La lo , en effet, dont le World cite 
differents articles, confère au con
seil d’hyg ène, le droit incontesté et 
incon.estab e de faire enlever des 
rues et des places publiques tout c •

York, du reste, est unanime à dt - 
mander qu’on en fini se une fois 
pour toutes et par n’importe quel 
moyen avec cette question irritan
te:

“Nous ne voulons plus voir d’en 
terremruts, dit en substance le He
rald, occasionnés pur les fils électri- 

11 y a des mi linv 
e fils chargés de meurtriers cou

rants électriques suspendus sur nos 
tètes et qui peuvent à tout moment 
tuer quelque passant. Peut-on, en 
conscience, tolérer un pareil état de 
chose, uniquement parce les com
pagnie s ne jugent pas à propos de 
faire passer leurs fils sous terre. 
La lutte est entre les compagnies et 
le peup'e, eh bien, que le maire s; 
mette bravement à la tête du peu
ple et c’en sera bientôt fait des fils 
électriques.”

Lat îbune confia'ô que l’indigna» 
lo n populaire i-st portée à son plus 
haut degré. “Nous ne nous rappe 
Ions pas, dit-elle avoir vu depuis 
des années des signes aussi manifes
tes de l’agitalion et de la colère du 
peuple. Au dedans, au dehors, 
dans les atelier?, dans les véh eu les 
publics, et dans las rues, on ne pir 
le que d’une uhosi, de l’accident 
dramatique que des milliers de per
sonnes ont vu vendredi dernier.

Pendant que des ouvriers de l’ad
ministration des travaux publics 
étaient occupés à couper des fiis 
dangereuxkdans Park Row, un pas- 
smt s’est mis à haranguer lafoulv: 
“ L’administration n’en finira ja 
mais, a-.-il dit ; il faut que le peuple 
intervienne. Qi’on 
des haches et ‘il n'y aura bientôt 
plus de poteaux de tel# graphe dans 
les rues. ” Un le voit, U est très 
possible qu’il se fo me des comités 
de vigilance pour détruire tous 1 s 
fils électriques suspendus dans les 
lues de New-York.

Un tronc a été placé dans Centre 
street pour recevoir des dons afin 
de venir en aide à la famille du 
malheureux Juhn Feeks, et il est 
bien rare que que qu’un pasgi près 
de là sans y ver ser son obole. Ou 
a déjà recueilli ainsi plus de 8800. 
C’est la encore une prenve frappan
te de 1 impression produite sur le 
public par ce lamentable acc dent. La mort dramatique de Frtks. 
d’. il rs, a iau;é indirectemen 5 n 
autre accident liés êmouvemei i. 
M. Charles Thomdson, un électri
cien attaché à l'Américain D.strict 
T legraph Gommai.y, de Brooklyn, 
ayant eié témoin de l’accident, en 
fa sait le récit, à son retour à son 
bureau, au pré.-ident de la compa
gnie, et était tellement ému qu’il a 
é é frappé d’une attaque d'apoplexie. 
M. Thomson, qui est âgé de qua
rante-huit ans, e?t depuis dans un 
état très alarmant.
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PLOMBAGEUee éeaete daae VAl* berna
New*York, 18—La petite ville de 

Bother, comté d H nry (Alabama), 
a été le théâtre d'em uie- sanglan
tes par suite d'un co fl t qui sVst 
élevé en re une a?sociation de 
fermiers du voisinage appelée 
Alliance, et les autoritér m micipa-

L’Alliance a établi récemment un 
entrepôt à Doth n au bénéfice de 
ses membres. Or, à Dothen, les 
camions sont frappés d'un impôt 
local, et les fermiers f lisant partie 
de l’A.liaoce, prétendant que cet 
impôt était illégal, ont refusé de le 
payer pour les camions dont i s se 
servaient à leur entrepôt. L’un 
d’eux, nommé George Stringer, a 
été an été et l’affaire s’est trouvée 
poitée ainsi devant le tribunal, qui 
devait décider s'il était égal ou non.

La plupart des fermiers intére ses 
se sout rendus à l’audience. Mais 
les débats venaient à peine de 
s’ouvrir qu’un ivs parents du pri
sonnier. a attaqué un mm bal à 
coups de couteau en plein tribunal. 
Il s'en est suivi une bagarre épou
vantable ; les membres de l’Allian
ce et les mar hais se sont battus à 
coups de revolvers. George Strin
ger et un autre membre de l’Allian
ce nommé J. Walker ont été tues 
sur place, et deux marshals, un 
spectateur iuoffensif et cinq ou six 
fermiers out été mortellement 
bles.ês.

La ville est dans de deuil de la 
consternât on Les fermiers prô- 
t.ndent que les gens de la viüe 
voulaient les exploiter parce qu’ils 
y avaient établi un entrepôt et l’on 
craint que des désordres ne se 
renouvellent à tout moment.

CH AUI PAGE eiA LA YAPIVR
Lee tapie eont nettoyée et lee plumes répè
tes à la vapeur ches

«TEPH®NS WILKINS,
US rue Augheta.

Lee ordres peuvent être laissée au No 7S, rue

TorrüBEp

JBLES F. 0. JOHNSON & CIEPlswsdo
personne qui renvois a»CHEMIN DE FER Ingénieur» et noeeurs d'appareil» de ohauf- 

rage, de tuyau* en fer es plomb et travaux
en enivre.

ChantepIeuM en eutvre, Valve», Dujtfr» 
tswr» et Bouilloire».

rrsneMe», Aebveton, Caoutchouc, net- 
toveiir» de tube» national.

U»ux d'aiaence, Rvlap et Mua, «te.
airain**'™ P1»U ** et Alt

< dickering tenu do payer ton» les arrrèage* 
t sur l'abonuement, autrement 

* ,7“cu‘ continuer à le lui envoyer ins-
■*“ à .U ,»,■#. „ Vl'.bo.
né est tcuu de payer en outre le prix de
1-al.onnement juscjij’au moment du paiement 
uu il ait retiré ou non le jourual du buieau 
de poet*.

Article S. Tout abonné peut être pout- 
*lvl Pj,ur Abonnement dans le district ou W 
journal est publié, lors même qu'il demeu’ 
reratt à des centaine* ,1. Il vues de eet endroit.

ArUole < Uh tribunaux ont décidé qae 
U fait de refuser un journal du bureau de 
fo«U, ou de changer de réstdoiue et de lais
ser accumuler le* journaux À l ancienne 
adresse, constitue une présomntion et eue 
preuve prima Jacü d’intention ne raude.
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MARCHE w JOS LANDREVILLE
Montreal ei OttawaMl *■# SpariuNous 

avons un 
Rassortiment 

[complet et choisi 
de bons pianos de 
seconde main. Les 

prix et condi
tions sont à la 

portée de 
tous.

Ecuries de louage, Chevaux et Voiture» 
de premier ordre. Commandes exécutées 
tans retard. Communication» par télé--

H 658 RUE SUSSEX, 65
En face de ta rue George.

OTTAWA A BOSTON BT NEW YOHK 
ET TOUS LES POINTS A 

L'EST BT AU SUD.IANGSR, de 
ENRES

CHITTY & CO.ues mal isolés...

MONTRESSPECULATION.Le» eonvoi» part'ront de la gare de rue Klgln 
comme «ait

TRAIN EXPRESS DE MONTREAL

8.00 A.M
Grand Trône à Coteau pour 
Montréal » vec le* train du Grand Trune pour 
l'Eet et le Sud Eet, ••rivant là à 11.80 a.m.

4 fifi P M TRAIN RAPIDE avecaalle
SW A -m. fcdiner, arrivant à Montréal 
à 8 20 p.n*., re raccordant avec les train» du 
Ver: 'out Central et du Grand Troue pour

Le* convoi" arrive' ont à 12 30 p. m et 8 10 
p,m de VE t, »e raccordant A la gare Hon- 
aventure Montié.l, avec le» train» de l’Bit 
et du Sud

Char Pelai» Pullman »nr le» train» de 
Montréal.

Un train quittera ’a rare du chemin Rich
mond à 7»éA ». m. et é.Sîl p. m. *e raccor
dant avec loi train» Expies» de Montréal.

’
i Geo A. Romer, 

BANQUIER A COüRTiEB
------DE-------

PrliKXTiUliRlllUIRïmT
REDUITSBELL Kxprre» du 

l’Ouest et à1 PROPRIETES FONCIERES 40 et 4? Itroadwav et 51 New 
Street, New York City.

Parte; Titres,
Pétrole ach

48 BUE K1.GI.V OTTAWAI Gr ins, Provision» et 
tée», vendue et ui^go- 

clés sur marges.
c.rivo» pour brochure explioa.

Récemment reines, le plue 
grand assortiment do nun tree 
d'or et d’argent do la ville 
pour être vendu à i.n prix A 
peu pré» 60 contins dans la 
piaetre.

-^CHE*I* OE FER—
INTERCOLONIAL P. s.blés, d’Ottawa 

la bonne qua
tive.

ute directe entre l’Ouest et tou» le» 
pointe du Bas du St Laurent, de la Baie 
Je» Chaleur», province de (juèoec ; ain 
si que le Nouveau-Brunswick, la Nou
velle-Ecosse, Vile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les 1 e» de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

Le» train» expies» quittent Montréal et 
Halifax, tou» le» jour» (dimanche» exceptée) 

rendent à destination de tous ce» 
t de char», en 30

67 RUE SPARKS . DOMINION FLOUE STORE
98 Rue Rideau

OEPECHESDU MATINut Comph.il I* placeoù vous pouvee acheter à meilleur 
marché toutes espèces de grain, farine etc

THOMAS OOKMAN
a.* a. mcmillan

EXPRESS DE BOSTON ET NEW-TORE 
VIA ROUSE'S POINT

1 P IUT Quittera Ottawa gare de la 
l tiV A • IU rue Elgin arrivant A R m»*'» 
Point L fl 40 p. m et se raccorda n1 à cet en
droit arec le» train» du Vermont Central el 
Dataware et Hudson, pour l'Est et le Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 et à New-Yo-k à 7. 
00 le lend, main 

De» chars dorto’re pnllmar 
trains entre Ottawa et B 

eager» d'Ottawa pour New 
le» Pullman à Salnt-Alban» eu

Le» billet», le» lit-* «t ton» antre» 
•eigiement peuvent être nb'enua au b' 
de» bllleSe de la cité ou aux Suii

B. J CHAMBERLIN,
Surintendant Général i

llljonllen en «rr<™ et en détail(Service Spécial) nt
oh

D'élégant» char» dortoir» (buffet) et salon» 
pour la jour sont attachée à chaque train

Le» populaire» place» d eau et de péohe 
du Cana la »e tre vent le long de cette 
ligna ; ou b.en, on peut s'y ren Ire par cette

PHOPBlBT AIR!angenen
I.m guerre aux B la électrique*

N.w-Yoïk 18—A l’émotion cau
sée à New-Xork, par la mort dra 
matique de John Fe ks, l’employé 
de télégraphe foudroyé vendiedi 
dernier sur un poteau, au coin de 
Chamb-ts et de Centre streets, a 
succédé la plus vive indignation 
populaire contre Us compagnies de 
télégraphe, de téléphone et d’ecla - 
r ge électriques qui refusent encore, 
en dépit de la lui. le fa.re passer 

fils dans

MCISE DESJARDINS30, Carre du Marche By. 30Amusante histoire.

BELL 2S4, Hug D u.hOhsi*
Marclianil du Cigar » choisis, Tab»## 

l*i|*es, etc.
baton de barbier— «oiflVur au 

rue Dalh'iûstu.

Paris, 17—Une histoire as-ez 
amusante est arrivée l'autre jour A 
un Anglais, venu à Paris avec un 
groupe d’amis pour visiter l’exposi
tion.

f 10BOD ROULEAUX Of TAPISSERIf
De tout choix doivent être vendu» d'ici a< 

1er J uillet, l’rlx depuis 4 cen< 
------en montent.-------

n sont alla 
Bo*ton. Le» paa- 
York prendront 

à Rome's
i rue Sparks) La Lions DS» rAFHAO IBS BT DIB MALLBM, CA- 

SAD1ESSB-BDBOPBBNVBLe soir même de son arrivée à 
Pans, en se promenant sur 1 s bou
levards, il perdit ses compagnons.

sachant pas l’adresse de l'hôtel 
où ils étaient descendus, il erra 
dans les rues toute la nuit.

Enfin, voyant qu’il ne pouvait 
pas retrouver son domicile tempo
raire, il eut une idée de génie.

il se remit à la gare du Nord, 
retourna en Angleterre où il trou
va l’adresse de son hôtel, et 
tranquillement le train pour 
pendant que ses amis, très inquiets, 
couraient à la préfecture de polie -, 
à L Morgue et dans tous les hôpi-

Est ce vrai? Et si c’est vrai,esLce 
asbdz anglais?

nous donne Le» passagers pour l» Grande Bretagne 
ou ,e Continent Européen en laissant Mont
réal, le j-udi matin, rejoindront le eteamor 
pa tait à Rim mski le même eoir.

On aup»il« 1 allention de» expéditeur» sur 
le» facilitée enpérieuree que leur offre noire 
ligue pour l’expédition de la farine et des 
autre» marchandiee» dan» lee province» de 
V Eet et à Terreneuve ; aussi pour l'expédi
tion du grain et de» autre» produite chez le» 
marché» fcnrop en».

Tonte» i .formation» 
transport de fret et de 
leta peuvent 4tre o-tente» e

PÊT Le patronage p ibMe e»'. eo'liclté
Tapi«8crie |>OHée jrnur 10ct« 

le rouleau

•l« poHid'ilo lo» plus beaux pip 
choix du Canada ■ t do» Kute Uni».

papiers doré* dep 
bordures depuis 

public ù v

PATINS ------------LE
les conduits souter

rains établis à ctt effet.
D'ailleurs, depuis cet accident, il 

s’en est produit déjà plusieurs 
auues, qui, sans avoir causé de 
moit d’homme, n’en prouvent pas 
moins qu’il y a urgence à placer 
tous les fils électriques sous terre.

MARI
--------1> i:---------

MARGUERITE,

Bao
Grand 

ri» 15 conl '

enir me

PERCY R. TODD,
Agent général de» Passager». as», vlmer.t do 

le rouleau, el 
verge. J invite le 
une visite.

l'IooheH-eH

géra et de» bil- 
n s’Adressant à 

K. KING, agent de-i billet»,
27, rue tipark», Ottawa, Ont

relative» aux !

Pans,
!Voitures

LE
Peinture de toutes SortesUn fil conducteur d’éclairage 

éi.étriqué s’est casté entre minuit 
et une heure du malin en face du 
No 39 Paik place,tout pr 
stat on du chemin de fer

1,
COalxGEO W, ROBINSON, agent pour lee pas

sagers et le fret de l’Est, 13CJ, me 
Saint-Jacques, Montréal.

TOI JOUKN EN MAINS.Ix‘* meilleur» qnali 
3 tte de churl «m 
1 bitumineux J. K BP] LANG ERèa de la 

élevé, et
il en jaillissait constamment, avec 
un biu.t de pétards, des étincelles 
indiquant que le fil était chargé 
d’un courant meurtrier. Si par 
malheur le fil cassé était tombé sur 
quelque passant, c lui-ci aurait été 
infailliblement foudroyé corn ue le 
pauvre Peeks.

Un accident du même genre a eu 
lieu au co.n de la 14; rue et ü’Ui.i- 
versi'y place sur un poteau soute- 

vingt à trente fi s. Djs 
étincelles jaillissant d’un fil mal 
isolé ont mis le Lu aux traverses 
du .poteau et bientôt une foule 
énorme s’est attroupée à cet endroit, 
contemplant ct t incendie d’un nou
veau genre. Mais personne n’ap
prochait du poteau enflammé car 
si quelque fil s’était détaché, il 
aurait pu tuer les passants sur 
lesquels il serait tombé. Il s’tst 
écoulé près d’une heure avant 

u faire venir des emplo- 
Wtalren Union pour

MAtiMiFiuni:

ilILLE D. POTTINGBR, 
Burmtendant-G 1.0 HlK HANK,énéral.

du Chemin de Fer, ) 
N. B., 2 Juillet 1889. (Moncton, lh> VIS payeH rMe

A VENDUE
AH—

i'M'BIU Cf-IBLE
El TUWISE

m (IlEILLÏ k liïStï
du poste d’affaire» • 
ent Voiture» Légères, 
nés nous avons pui 
çarftntir entière satis- 
notre direction ; leu

Tlae catastrophe LE CANADA”Cincinnati, 18—Cinq personnes 
tuées et quatre autres très griève- 
m- nt ou même mortellement bles
sées, tel est le bilan d’un terrible 
au ideut qui s’est produit à Cii.ci. - 
n ti, entre midi et une heure, sur 

chemin de Lr à câble de Main 
eteet. à la montée de Mount Auburn 
une colline de trois cents pieds de 
haut environ.

Le chemin de fer, construit sur 
un plan incliné de deux mille pieds 
d- iong environne compose de deux 
voi-.s parallèles très rapprochât s et 
le service est fait seulement par deux

T. -T. SEATOIT Ia 4 EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTEBorhcer el HJoatlw

P. C. GUILLAUMEMarchand de Mes tree d’Or et d1 Argent, Pen
dule», Anneaux «t Bijoux de toute» sorte». 

Tone le» ouvrage» sont garanti». 
No»4M «I SU ree Welllagtea, Ottawa

£(tiuc "e J A Seybold)

te Bue fiparka

—Cil HZ----
>me qua

A. BEAUVAIS et Cie.,
No. 103, Bue Bank, Ottawa,

i Il IiUAI UKSTEWART bloc itiiMitM, <«ln dm riiw MDMNKX «I YORKLOTERIE 
- - - - - NATIONALE

W. O. McKAYNouveau magasin de i haus- 
-----  sures -----

ite le pul
visit». Je tien» aussi plusieurs hommes 
pour ouvrages de pratique»—satisfaction 
garantie

:W. J. IXLÀRDK DB
Importateur de Vin», Liq-ieur», Cigare» 

Tabac* ; au» I proprié aire de

DY Fabricant de charrue* et forgeron

Rdperatlome de ton» gear* ej 
won» le pins court dtlal

10 RUE ST GEORGE, OTTAWA

J’Inv blic à venir me faire une
- L’HOTEL RICHELIEU

ATTENTION !wagons.
Or, au moment où l’un des wa

gons dans lequel se trouvaient neuf 
vayageurs arrivait au haut de la 
colline, la machine s’est détraquée 
et le câble s’est rompu- Le wagon 
est retombé alors au pied de la col
line avec une rapidité vertigineuse 
et est allé se briser avtc ses occu-

CLASSE 3D. Agent» pour lo a Commercant» de Boia. 
«4M. «as et ISO rnrG. GLAUDE,

Hue OalhoueieFITZPATRICK ET IIA H RI N
se lout un plaisir de reme: cier le public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
et ils invitent de nouveau tout le monde à 
venir faire une visite à leur magasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

LE 27KMB TIRAGE "MENSUEL 
AURA LIEU LE

NEE 8831
qu’on ait p 
yés de la
couper le fil,à cause dj l’inct udie, et 
plusieurs d’entre eux hésitaient à 
entreprendre cette tâche périlleuse.
Comme ils discuta eut et qu’on les 
pressait d'en finir, l’un d’eux s’est 
écrié : “ Mais il passe un courant 
des plus violents dans ce» fi s, et je 
ne me souciepas de mourir encore.”
Dans Bowiry, en face du No. 184, 

fil de la Brush Elec rie Light 
Coajpauy, servant à éclairer Ja 
devanture d'un .magasin de tailleur 
et étant mal isolé, a mis le Lu à un 
auvent et les flammes ont causé pour 
plusrde iUO de dégâts avant qu ou 
ait pu les éteifldre. Nous n’en 
finirions pas sinous voulions 
seulement énumérer tous les acci
dents de ce goore qui se sont pio- 
duits depuis deux jours

Cependant* à la suite de la mort 
de Feçks, l» commission municipa
le dfélectrfcité, sur les instances du 
mair^, a décidé de faire couper 
immeoMtiement dans les iu^s de la 
ville tous les fis éleciriquts mal 
isolés ou dangereux, sans distinct - 
on. Le directeur des travaux 
puulire a adressé aussitôt une 
circulaire à toutesles compaguies 

•de iéèeg*phe, de téléphone et 
ü*édtsîrage électrique leur 
çant qüe, par ordre du maire, il 
al. ait faire » couper tous leurs fils 
.mat ieoiés. et les prévenant que si
elles n’arrôi’Rent pas les courants et 0e msgnifiqne hôtel vient d’itre acheté 
que s’il arrivait quelque accident par M. John Johnson, ex-piopriétair du 
aux oon-ier», aile, ea «rai nt te- “ -V.i. à k.™, a 1.
nues pour responpables. Mais déjà carte| gyVème européen, et nu laenrinten- 
dans Pprèymtdr,dmnc des Cimpaguie dence <f un cuieiniei françai» de première
“ Lui ''“m. Otant, wintarno, =h.„p.g«. M U-
reseéo., nt Bmbet - United Mau s, ,-Uité.
obtenaient du juge Andrew une Cet éiablieeement vient d être monblé A 
ontonwnce en, ignant au ma.ra de ïijrf.

.ne pas, faire -couper leurs fils au gill ,î
monte jusqu’à cet après midi. U entrée privée eet sur V avenue iic&easw

Les compaguies auraieut tort et L’entrée sénéraie da re»t*grw»t aezdeii 
-ponuaat tie dtatoàe' i riaittar Ma « «sa "ti| 
plu» lOQÿfetnp eg l'abri tael QhtI^ ' ......

SKBCBKDl, 16 0CTUBBB 1889n ukos; FITZPATRICK i HARRIS
A 2 HBL'RKS, KM.65 rue William.pants contre l’autre wagon dan» 

lequel venaient justement d’eutrer 
plusieurs voyageurs, attendant leur 
tour pour monter.

Le choc a été épouvantable. 
Comme les voyageurs sont eu fer
més à clef dans les wagons, ceux 
qui se trouvaient dans celui du bas 
de la colline, ont vu l’autre s’abl 
mer sur eux tandis qu’il leur était 
impossible de se saqver. Dès que 
le nuage de poussière soulevé par 
la chute du wagon s’et>t dissipé, un 
spectacle affreux s’est offert à la 
vue des témoins de la catastrophe.

La lourde grille «itaée à 
l’entrée du chemin de fer 
avait été lancé à soixante pieds de 
difctBLce dans la rue. Le tpit du 
wagon tombé 'C’était détaché et 
avait été projeté presque aussi loin. 
Enfin les deux wagons brisé» for
maient, avec les .malheureux 
voyageurs, un amas informe de 
démis tout couverts de sang. Le 
sauvetabe a commencé aussitôt. 
Cinq voyageurs, parmi lesquels 
deux feûimmts et un vieillard de 
soixanu-cmq ans, l’ex-juge W. M. 
Dickson, qui avait ôté jadis l’un 
des amis intimas du p:ôsideot 
Lincoln, ont été tues pour ainsi 
dire sur le coup. Quatre autres 
voyageurs, dont deux Lmm -a, ont 
été affreusement blessés et sout au 
Cincim ati Hôpital, tous dan» un 
état des plus alarman's.
| Il existe à Cincinnati quatre ch - 
mins de 1er inclinés de ce-gemo qui 
fonctionnent presque constamment. 
Celui de Mount Auburn est le plus 
ancien : sa construction dat , de 
vingt et un ans et U neay était 
encore produit aucun accdm 

«- vaut causé mort d'homme». *eii

Portes
luisons, Etc.
l’Emballage.

mière Qualité.

VALE R TOTALE DES LOTS

$50,000.00MEUBLES
Gros Lot : Un Immeuble de $6.000.0 . X Xun

Le plus gros et le plus beau stock de la 
ville. Sels de chambre à coucher) sets de 
a leu, chaises, tables, sofas, sideboards etc.

Meubles dits Kinder Gertea à des prix 
qui détient tonte compétition. Bargain» 
offerts dans toutes les lignes, tables d’ex
tension et lits à ressorte de première classe, 
et toutes espt ces de fournitures d’apparte 
menls. Une visite est sollicitée chez

NOMENCLATURE DES LOTS:

i lœ°T,b“ “r::
almm.-H»!.™ 1,0».» 1,000.00

10 do ____ 800 oo 3,000 eo
30 Ameub-ementa— 200.OÔ 6,000.60
60 do ....... 100.00 6,000.00

806 Montre» d'or-----  00.00 10,060.00
1000 Montée» d’argent 10.60 10,000.00
1000 Servie*» de toUette 6.06 6,000.00

SS#7 fcete valaal

COLT DU BILLET

jrrine
A. E. OLIVER ZDIEJE •1.00

Toutes les Etoffes a Robes
CETTE SEMAINE.

89» * 894 Une WêlUwlM

lhe Wellington furniture 
House.

ralgies
Goutte

RS en oénéral. ,
TTB
Mal- Voltalx*

Il eet offert an porteur de urat numéro 
gagnant de lui payer en espèces le montant 
de son lot, moine uae commission de dix
‘TmotiM n» P» Uvrt.
à 1» publicité, à moins d'une autorisation
,PLeel demandes de billets seront reçues 

usqu'i MIDI le jour du tirage.
Tirages, le Se Mercredi de chaque mois. 

Le Secrétaire : 6. *. LKLRBVRB,

HOTEL CÀHÂDIEH :annon-

TTE * NEL806i Ci-Devairr occnpÉ fax G. Lathmoüills

Bryson, Graham d Cie.nVras w. t'. «hoWN

MT*
•IAKBVACTUIUÏK wt MABCHAHD

ÇU&XJMVB.KB BS O BOB
■M MMperté MB M.Mw*eal|BU 146,148,» 150,152 et 154 RUL 3PARKS. Ottawa.

voua «ervei qiiy du metlleur ootoe •» iwilew, çelei.d. Çle^vtlM,
y
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RUE ]

I a demand 
de 30 cts a él 
.-.ous avons cr 
e notre cliei 

ter une plus 
que d’habitut 
naii! tenant 
’avons trouv< 

: celui que n< 
' avant, de s 
mande augme 
50 cents la lit
$1.

STROUD
109 rne Kidenu

Nous somi 
chaîne. O’est- 
d'hui vous obi 
ges spéciaux (

Celui qui $ 
vendre à bon 
jours de la s< 
facile. Mais 
magasin poui 
gent. 11 me fî 
penses, mais 
vends une fo 
Mercerie à f 
plusieurs des 
vent les ache 
de mon mode

AUJOI
J'offre du 

prix. Ordinai 
noir et de te 
à un epeompt 
prix ordinair

Attendez-^ 
Ruban pour ]

Venez voii 
considérable 
Ottawa.

THE

Mine:
318 HUE 1

PAT
HHPetimts obtained tin
la the Scimnnc A*ms

- rifiE
FI

RUE I

REDUG1
S

Dans les

ETOFFE
Mi

CISTES iPROFESSIOif NELLES

J. w. w. WARD.
AVOCAT ETC

— HUKSAU -

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Otlaw
A.E. LUSSIERjTOül

Avoi al, A voue1, Notaire, rlr.

Bureau — 580 Rue Sussex
(Près <lu coin de la Rue Rideau) 

Ottawa, Ont.
avec avantage spécial4Argent àprêter 

l'emprunteur.

M. J. GORMAN, LL.ti.,
(Successeur de L A. Olivier)

tvocat Solliciteur, Notaire, Etc,
—BUREAU—

Coin dee K ne* Rideau et Mossex
OTTAWA, Ont.

«•“ARGENTA PRETER

BELCOÜRT & MacCRAKEN !
Avocat*, Procnreunt, Notaire*, Ktc,

ONTARIO ET OUEBF.O
Sootlbh Ontario Chambers, Ottawa, Ont. V

!
O’GARA & REMON

AVOCATS SOLLICITEURS, NOTAIRES. Sryj
Bloc Hay, rue Spark Ottawa, Oai1

PUBS DK D’HOTKi
Martin O’Gara, O. R.

•<

USB BU,
E. P. R ru

Walker, Hctt-an & Bluncliet,
AVOC4 TQ

No, 34^ Rue Elgin, Ottawa
(■N PACK DU RUSSKLL)

W.H.Wslkar. D. L-McLbsq. C.A.B.ancna.

G KO. McLAÜRIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc,

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

Seottleh Ontario Chain ber*. Ottawa, O

Agent pou

M. KSSS&îa ^àSSSgSSSi

Jtaylou Mo ru il r
AVOCAT, nULLICITEUK. BIT.

— BUREAU : —
Scottish Ontario Chamber*, Ottawa, ]

STtWAHT, CKAKlEI 4 GJDFfltï
AVOCATS, 80LL1CTEUR8 

Agent» pour la Cour Supreme et le Parlement

Chambres Union, 14 me îîetealfe, tlllâWJ, Uni
F. H CuhvslkbMcLeod Stkwart

J. J. Godfrey,

VALIIM * CODE
A vocal*, Solliciteur*, Ftc

BLOC BOA N, HUB SPAKKsf
, vis-à-vis l’Hôtel Bu sell.

Bradley * SnovvS
B. A.Bkadi.,,._____ À T. SNOW.
Argent A orétor À « p. c. 

rembourser en aucun temps.

COUR

avec privilège de

GÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

Agents pour la Coun Supr6.uk 
DEPARTEMENTS,

Bmu: 25 rae Smarts a face je l'üoSTB
Arthur W. Gunory. F. C. PowelL

F. F. LEMIEUX"
Avocat, Sol.icitenr, etc, Agent pour la Cour 

Suprême, le Pari ment et les Départe- 
merits publics

Bureau : 74\ Rue Sparks, Ottawa.

J. T. JULIEN
273 RUE ST PATRICE

VITRIER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET BLANCHISSEUR.
Tout ouvrage exéonté avr-o soin et prompj

Mme LETCH, 435 rueWellinglon
Agence pour la vente des corsets lits 

Star Yatini et autres genres.
Linge de corps conftiiinné sur commande

MLLe COLLINS Vrr
ment complet d'articles de mode 
prix, 310 rue Wellington, Ottawa

un assorti 
à très bas

JOHN K&tftIGAN
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le posage 
des appareils de chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAWA

J. STEVVAKT
Arpent ur provincial et ingénieur civil, 

bureau audessus de la pharmacie Mao- 
Carthy, 284 rue WELLINGTON, OttawaJJ

WALKER McLËAN k 8UEF
avocats;

No. 34j. SCB ELGIN, OITAÏI». 
(Devant le Russell..

SoUlelten

E. A. LEPROHON
ARCHITECT. .

BUREAU: VICTORIA CHAMBERS
2ème étage, chambre No e

Résidence, 204 rne Daly, Ottawa]

U guérison de ia Cathaire. Tout le monde 
Bait qu U n’y a pas u-.e seu:e maladie dans 
le monde eaes qu'il y ait 
herbe pour la guér.r. P 
289 rue Dalhousie.

Xune racine ou une 
BorissKUB Gaosoe,!

ROBINSON &CIEf
GRAI VÊTU: RS et FLKÜRIST >

^•3ÏSÆS™.4"Æ«S^| .

W lue tldw P. jnnw», un y

f

Après avoir excusé M. Laurier, 
de la façon que nous racontions 
hier, l'Etendard se sent quelques 
scrupules.

11 n’ignore pas que la besogne 
ir.se blessera les susqu’il a entrej 

ccptibilités du public honnête.
Il entre donc dans la voie des 

demi-aveux. Il adresse de légers 
reproches et l’on comprend que si 
sa plume n’était pas bridée par “ le 
pain et le sel " par le patronage, M. 
Laurier recevrait l’un de ces bom
bardements épiques dont l’on est 
coutumier de 1 Etendard.

“ A notre sens. M. Laurier n’a pas posé 
la question religieuse et nationale telle 
qu’il eût pu le faire, telle que les 
qu’il est chargé de défeudr 
qu’il la posât ; mais tout de même, nous 
ce voue lui savoir gré d’avoir parlé tel qu’il 
l’a fait.”

intérêts 
e exigeaient

Comme M. Laurier est chanceux !
Lui, catholique et français, ne re 

çoit qu’une légère réprimande du 
même journal qui fait un crime à 
Sir John, un anglais et un protes
tant, de ne pas faire feu et flamme à 
propos de notre question religieuse et 
nationale.

M. Trudel, voyez-vous, ne prati
que pas les préceptes de l'Evangile 
comme le commun des croyants : 
il adore avoir deux poids et deux 
jaugeages.

Il est tout miel pour M. Laurier 
qui—d’après V Etendard—sac ri de la 
religion et la nationalité pour plaire 
à un auditoire libéral orangidte.

Et il est d’une sévérité noire pour 
Sir John qui, à Westport, et parlant 
devant des méthodistes, ouvre une 
éloquente parenthèse pour dire du 
beau et du bien de notre peuple, de 
son passé glorieux, de ses droits, de 
son culte et de tout ce qui le touche 
de près ou de lo.n.

Mais Sir John a le tort d’être Sir 
John et par tant il gaspille son latin 
s’il croit que les Trudel lui 
accorderont justice.

Après avoir répété pour la cen
tième fois que l’assemblée de Toron
to—où M. Laurier a été acclamé— 
n’était composée que de fanatiques, 
l'Etendard ajoute :

Laurier eût 
que chose d’incomp 
que les traditions du 
Usine anglais. 0” 
de nos droits, la consi 
en mains, que M. Laurier eût dû, suiv 
nous, s« présenter à ces gens là. Il fal 
leur démonter quels titres sacrés 
avons à la propriété de l'heritage religieux 
et national que nous ont légué nos pères. 
Il fallait leur rappeler que ce n'était ni par 
bienveillance pour nous, ni même par huma- 

s furent accord-"vs les stipnla- 
tulation de Montréal et du

iftt dû invoquer quel- 
arahlemeut plus fort 
/air plan, 

eût été armé de

M IIIIM.'IU

la charte 
stitution et les traités

traité de
de* la

Voilà assurément qu |ue chose 
de riche.
2^ Les moyens oratoires 
ments que M. Ttudel . 
vo r employer par M. I i nier sont 
précisément ceux don., v sont servi 
Sir John à Wuslport et SirJomi 
Thompson dans sus plaidoyers écrits 
ou parlés

M. Trudel ne parait guère en 
avoir le souci.

Et voilà avec quelle espèce d’hom
mes il faut fairç la discussion 
ont des oreilles pour ne point enten
dre et des yeux pour ne point voir 
chaque fois que ce qui pourrait ar
river à leur vue ou a leur entende
ment est favorable à des adversaires.

A un moment donné M. Trudel 
seul le besoin de s’emporter.
M. Laurier avait, dit-il. l’âme assez 
haute et le cœur assez fort il leur 
aurait dit tout cela.”

C’est-à-dire, ce que Sir John, qui a 
qui a le cœur faible ri l'dnic basse 
n’a pas craint d exprimer à West- 
fort

les argu
ait voulu

Ils

“ Si

Mais aussitôt ce mouvement 
colérique commis, M. Trudel éprou
ve de nouveau l’empire de sa nature 
d’esclave, il voit le fouet s; lever 
sur lui et il ajoute en manière d’ex 
cuse trois fois idiote :

“ M. Laurier n’a pas voulu être 
catégorique que cela dans ses revendications 
nationales. Peut-être la chose n’était-elle 

facile, vu la circonstance et l’audoire.’’pas

Avec cette cause atténuante “ de 
l’auditoire et des circonstances,” 
voici ce qu’il est permis de prédire : 
Si, dans la suite, M Laurier rencon
tre des auditoires encore plus fana
tiques qu’à Toronto, il pourra faire 
des concessions de religion et de 
race encore plus prononcées et s’il 
s’adonne à parler dans quelque 
place fanatique comme Winnipeg 
ou Brandon il pourra tout essayer et 
n’être qu’une doublure de Dalton 
McCarthy.

C’est la méthode Trudel : céder 
aux circonstances ; être vicaire de 
Bray sous n’importe quel roi.

Voilà un opportunisme bien im
monde et qui constitue une injure 
très grave pour M Laurier.

Demain, nous parlerons de la 
troisième partie de la Methode-Tru- 
del, laquelle consiste à se venger 
sur d’honnêtes gens du honteux em
ploi que l'Etendard fait de ses co
lonnes.

LES COMMISSIONS
M. Mercier excelle à »,nommer des 

commissions, dit le Courrier de 
Sainte-Hyacinthe. C’est un moyen 
pour lui de récompenser ses amis 
fidèles, à même le trésor public.

En trente mois nous avons eu :
—La conférence interprovinciale ;
—La commission concernant les 

agiles d’aliénés ;
—La commission agricole ;
—La commission des stations 

e- périmsntales ;
—La commision Noyes pour 

s’enq. ér r des difficult is du chemin 
d’Hei efo d ;

—La commission de Tadousao 
pour la refonte des statut» ;

lOMPAKMK D’ASSUBOCK
— OU CANADA —

“ CITIZENS ”
FONDEE EN 1S#4

Principal : Edifice de la
g nie d Assurance “ C1TIZKNS 
rue 8t. Jacques, Montréal.

DIRECTEURS :
Hon. J J. G. Abbott, Sénate 

Andrew Allan, Ber., Vice- 
Robert Anderson, Ecr J Arthur Prévost,Ecr 
Alp Desjardins, M. P. | J. O. Gravel, Ecr. 

H. Mo
William Smith, s'-c-trée.

Pr*'si lentur,
Pré

nlagu Allan, Ecr.

G. E. Hart, gérant génère'

CAPITAL SOUCI!IT $1 009,800.' 
Dépôt an gouvernement fé 'éral 122,*40 
G, W. SEGUIN,

Sous agent.
27 RUE SPARKS, OTTAWA.

EDWARDS KING 
Agent de vi le

AVIS SPECIAL
^ Ayant, déménagé dan» un
Geor*e, j’ai décidé de ven 

■Al dre mon assortiment dem d:
■oanmenU en Mar 

bre et Granit aux
prix contante.
d’épargner les frais de 

.gWIWB trunsiKirt. Les personnes 
désirent des monu- 

, ISm ment* trouveront avanta- 
i de venir me faire une visite.

Atelier de Marble et Grnnlt de la Cité

R. BROWN, Prop. 26 rne York

Hotel - Riendeau
Tenu enr le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL. MONTREAL
Cet hôtel offre au^publjo voyageur tont le
mment servie des prémisses de la saison, 
éparée parties cuislnie's françait de premier dre. Repas a toute heure.

On trouvera remuera m* t à oet établisse
ment d» première class . des vins, et liqueurs 
cigare» de choix. JOSEPH RKIND AU.

.TPrOprléUire

GEORGE COX
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

.OLICHBÜB et MBDAILLEÜR
88 BUE METCALFE

• r r v v v, Hrk
JULIEN de C IE 

Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gaz 
à l’Eau Chaude et à la Vapeur

(basse et haute pression).

Tous les ouvrages sont exécutés sous 
notre direction.

Les ordres sont remplis aveu promut! 
tude. v

JULIEN à CIB, 
466 rne Sussex

TOUJOURS EN MAGASIN,
TOUTES SORTES DE

SAÜCI SES ET BOUDINS
En groe et en détail rhea

CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché By.

A Vendre à bon Marché
tes et chassis, bois préparé, moulures, 

i peintes, huiles, peintures, cuir et 
itures de chaussures chjz

K. WOODLAND,
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

_ Por

CHAS. DKSJARDINS
March )id à commission, agent géné

ral d'assurance sur le feu, la Lie 
et contre les accidents

COMPAGNIES UtSj PREMIERE CLASSA

Ca"itâu réunis an-dela de $100 000 000

No. 46 Rue Elgin, Ottawa Ont.

LES «P ILLEURS 
OU'LITES DE CHARBON

T.Urifki
2IBÜS NPAKKN

Successeur d 
G. Browne A Ci< 

Blo; Russe.1
y-

OHARftOJS
A FOURNAISE, “ Egg,” «'Nut,” “Stove," 

est le meilleur charbon mou Américain 
Charbon Extra fin et doublement tamiser, 

venant d°s mines de Newcastle.

GEO. F. THOMPSON
27, rne Sparks,

FAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES
------EN-------

COSTUMES D’HIVER
Scènes appropriées. JTout 

de première classe
AU STUDIO DE

RimWAY 4 JARVIS
11? RUB SPARKS

Télépbsis MI

EDITION COMPLETE
------ET-------

OFFICIELLE,
— DU DEBAT SUR —

tne In Chambre d—
OTTAWA, MARS 188»

PIUX *5 cent»
—pïN VENTBJCHKZ —

P. C. GUILLAUME
Rue Sussex J

CONDITIONS OU JOURNAL
l'avunnshkwt 1ST patabli b’avaiob 

Edition 
Edition
Lee annonce* «ont Insérées anx tanx

Par ligae 1ère iasertion.... -............ -..... • 10
“ Ohaqwe insertien subséqueate 0 05 

Trois iniertiene par lemaine..
•* Deux “ “ "
h Uae “ “ 11

ondltloaa epéelslw |»oar aai 
— longs termes —

Béelameei 1# ejotlHinr U*** ehaone

qaotldieoui (par an) ........« $4.00
hebdomadaire “ ........... I.#0
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VENDREDI, 18 OCTOBRE 1889
re a ne* a benne* *nl

ruai reçu libre
ee reeevreai

»>** leur Jou 
avertir le bai 
antre meut.

rean par en

ECHOS DH JOUR
L’honorable M. Mercier célébrait avant- 

hier le 49ième anniversaire de sa naissan-

La santé de M. l’urcell, député de Glen' 
garry est quelque peu améliorée ces jours-ci. 
U est atteint sérieusement du diabète.

On «litque M. Beaugrand, delà Patrie, 
souffrant encore de l'asthme, doit partir pro
chainement pour le Colorado.

L’hennorahle M. Kd. Blake, l'ancien chef 
du parti libéral, vient d’entrer dans sa cin# 
quante-sixième année.

L'Exposition a augmenté de près de 100 
millions de francs le volume du commerce 
de la France cette année.

Le successeur du regretté juge Olivier, 
M. P. O’Brien, C. R., de l’Orignal, parle et 
écrit le français comme nous. L'Empire dit 
que cela doit nécessairement le faire regar
der d’un bon œil par nos compatriotes des 
comtés de Prescott et Russell.

Les Canadiens français de l'Etat de New- 
York ont tenu hier dans la ville «le ce nom 
una convention importante ayant pour but 
d'aviser aux moyens k prendre pour pro
mouvoir les intérêts de leurs compotriotcs 
sans distinction de parti.

savoir à quoi M. Gladstone 
vacances parlementairesemploie

moment ; il a abattu, avec l’aide de son 
fils, ii grand chêne dans le parc de Hawar- 

C'e travail lui a pris trois heures.
On sait que M. Gladstone atteindra l'Age 

de quatre-vingts ans le 29 décembre pro.

Une dépêche spéciale de Londres nous 
apprend que Sir Charles Tapper est actuel
lement en Espugne. Sa visite est d'un

Mais on croit, dans lebcaractère privé, 
cercles canadiens de Londres, que, pendant

voyage, il travaillera, par l'entremise de 
l'abassadeur anglais à Madrit et d'autres 
personnages influents à entamer de nouvel
les négociations pour obtenir un traité entre 
l'Espagne et le Canada.

Cette année la Baie des Chaleurs a pro 
duit deux récoltes de patates. La première 
semence, mise en terre le 18 avril fut ré- 
coïtée le 26 juin. La seconde semence fut 
faite le 21 juillet, et a récolte eut lieu le 5 
octobre. Ce pays de la Baie des Chaleur8 
a un climat superltc, un sol d’une rare fer
tilité, des rivières pleines de poissons. In 
mer à ses jxirtes. Cette contrée offre beau
coup d’avantages sous tous les rapports.

L’honorable sénateur Hardisty est mort 
à l’hôpital Général de Winnipeg dés suites 
d'une chute de voiture, lors de la visite du 
gouverneur-général. M. Hardisty, comme 
son père et son grand-père, était 
principaux employés de la compagnie de la 
ba:u d'Hudson. Il avait été fait sénateur 
le 23 février 1888, et était Agé de 69

Un correspondant du journal italien 
Routa dit tenir de M. Crispi l’anecdote sui
vante : Lors de ma première entrevue avec 
le prince de Bismarck à Fredrichs ruhe, le 
chancelier fit apporter deux énormes ver
res de bière et m’invita à vider celui qui 
m’était offert. Je répondis que je ne bu

ll uc de l’eau ; le prince en parut fort 
surpris ; il ne me fit aucune observation, 

verre |il vida 
aussi le mien. Quelques instants après 
on apporta deux grandes pipes. Le chan
celier prit la sienne et me tendit l’autre. 
Merci, lui dis-je, je ne fume pas. Comment T 
s’écria le prince, vous ne buvez pas et vous 
ne fumez pas la pipe. Mais quel genre 
d’homme êtes-vous donc î

La campagne se poursuit vigoureusement 
du côté des conservateurs. Les libéraux 
semblent attérrés et les amis de M. Beau- 
chemin rapportaient cette après-midi qu’il a 
été sérieusement question de sa retraite. Ce 
n’est un secret pour personne que le candi
dat de la dernière heure s* est présenté contre 
le sentiment des libéraux haute placés et M. 
Beausoleil, lui-même député de Berthier, ne 
s’est pas gêné de dire que o était une bévue 
que de chercher à enlever oe comté à Sir 
John qui, a la rigueur, peut s’eu passer sans 
se voir battu, qu’il valait bien mieux pour 
le parti libéral de concentrer toutes ses for
ces du côté de Joliette.

après avoir bu

Le petit discours prononcé par l’empe
reur Guillaume au grand bvnquet en l’hon
neur du czar était empreint d’une cordiality 
et d’une sincérité apparente qui n’ont pro
duit aucun effet sur celui à qui il était adres
sé. Ce n’est pas tant la concision étudiée 
de la réponse du czar que la langue 
laquelle elle a été faite qui a dù déplaire au 
souverain allemand. Depuis que Guillau
me II est au pouvoir aucun toast en fran
çais n’avait été prononcé dans les palais de 
Berlin. Cette langue que hait l’empereur 
a été bannie des banqueta de la cour. Pen
dant toute la journée le czar n’avait parlé 
qu’allemand et ce ne peut être que de pro- 
poe délibéré qu’il » porté son toast en fran
çais. Toute l’Europe est d’avis que le czar 
a voulu qu’il fût bien compris, que son dis
cours, comme la langue dont il ee servait, 
avait un caractère diplpjnatjcue et officiel.

IMPERIAL
WAREHOUSE

100 RUE SPARKS, OTTAWA
0 k. PEllkVV

QUARTIERS GENERAUX DES 
MDSES D’AUTOMNE

Dans tous nos 
maintenant 
Mdses d’A j 
besoin de dire que toutes 
plus bas prix possible.

departements, nous sommes 
prêts à montrer <le Nouvelles 

tourne et il u’y a presque pas 
marquées au

ETOFFES A ROBE 
Nous avons 5 caisses d’Etoffes à Holies, de 

is les accessoires 
es dernièi es nuan- 

ile Ro-

Parie directement, y coinpr 
de tous les prix et dans le 
ces. Aussi un lot spécial de But 
lies dont aucun ne ressemble à l’e

MERCERIE
Ne manquez pa de venir voir nos ( 

selle et Laine ( achemire A 42 cts. 
coup ce qu'il y a de mieux dans 
Autres lignes à des prix également

FLANELLES
les avons en variétés, et U des prix 

mhre. Nous pouvons fournir n'im- 
elles qualités et couleurs. Flanelle 

ine Grise, une spécialité.
COMFORTABLES ET COUVERTES

De I«eau- 
ville.t.

sans no 
porte qu

j() Balles et Caisses en reception et pour 
eii commencer la vente avec activité, nous 
offrirons durant ee mois des prix spéciale
ment bas. Venez les voir .et comparez les

L’IMPERÏAL WAREHOUSE.

E
ETS EN SE ALETTE 

GILETS EN SEALETTE 
GILETS EN SEALETTE

GILETS 
GILETS 
GIL

En ou 1 caisse de gilets en seulettes 
us styles, t’es articles sont 

première qualité et sont marqués à des 
prix plus lias que ceux du gros.

LTMPERIA L WAREHOUSE

de

MANTEAUX ET CAPOTS RUSSES 
.MANTEAUX ET CAPOTS RUSSES 
MANTEAUX ET CAPOTS RUSSES 
MANTEAUX ET CAPOTS RUSSES 
MANTEAUX ET CAPOTS RUSSES

Ouvert aujourd’hui un lot des très beaux 
manteaux eu capots russes : derniers styles

LTM PERI A L WAREHOUSE.

GILETS EN- 
GILETS EN 
GILETS EN PL 
GILETS EN PLUCHE 
GILETS EN PLUCHE

PLUCI1K
PLK

Mis en stock 20 nouveau 
Les voir c’est “les acheter 
sont tentants

gilets en pluche» 
tant leur prix

Ils sont si bas

IMPERIAL
WAREHOUSE

100 RUE SPARKS, OTTAWA
O. K. : : IGLRkVUi

LATEINTURF

: IMîlLLEE AJifiLUSH -
;--------- ET DES--------

PEINTURES A BAIN
a1 ans toutes les couleurs à la 

mode.
On vient de les recevoir par 

le steamer Michigan, directe
ment des manufacturiers.

Les prix du détail sont de 
10 pour cent meilleur marché 
que parton tail leurs au Canada.

Stock complet et varie.

\j •

REMEDE DE FINDS
7 MORROIDEStali

Men,ne de ommeree

Onguent H « l)|S
Pour les hémorroïdes internes ou externes. 
La gué isen ne manque jamais de se pro
duire après quelques applications.

SUPPOSlTOlltH PINIJS-Pour
hémorroïdes av c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif »ùrs.

Un des 
mède est

Mis en boites séparées.

principaux ingrétients de ce re- 
la gomme pure *du Pin blanc|dn

VENTÉ CHEZ LtS PHARMACIENS
—PBBPARB PAR —

II
•i

Ottawa. Ontario.

OTTAWA BUSINESS COLLEGE
Comptoir d’éehenere el experience pra

tique de* sllhlrte de Bureau

Matières.—Sténographie, Typewriting, 
Tenue de livres, Calligraphie, Arithméti
que, etc.

Nos graduée remportent des succès

Nous tenons lee meilleurs certificats de 
Calligraphie, du pays.

Brannell Sayer et Co

par-

propriétaires 19 rue
Elgin.

Noua avons tins lee jours un nombre d’é
lèves plus grand que celui de toute autre 
école de l’est de la province,

VEND 1 I ri U OCTOBRE 18tt

pour s’enquérir 
département

quelques pas de Lèvis un de ce* sombres 
drames qui sont le résultat presque inévita
ble de ^intempérance. A Bienville, vit un 
brave homme nommé F. X. Tanguay, qui 
est mécanicien du remorqueur Rival, à lwrd 
duquel il est parti oc» jours-ci. Tanguay a 

femme et un fils nommé Amédée et âgé 
de 24 ans, qui se livrent à la débauche ne 
compagnie d’un individu nommé Wm. La. 
vallée, qui habite avec eux.

Des jours derniers, il était présent, dit-on 
à une orgie à la suite de la<j«elle lee trois 
vaurien* sont restés ivres-mort* sur le car-

—La commission 
de fraudes dans le 
la colonisation ;

—Un commissaire chargé d aser- 
menter M. Chrysostôme Langelier 
commejuge de paix ;

—Dans le moment, la commission 
Cloran pour s’enquérir du fonction
nement du système des jurés ;

— Et la commission Charles Lan 
gelier pour s’enquérir des griefs 
des journaliers dans la construction 
du chemin de fer de la baie des 
Chaleurs.

de

Une autre orgie a eu lieu lundi soir, après 
départ, et l’on ne suit trop pour le me. 

mont ce qui s’est passé dans la nuit entre 
trois personnes que les spiritueux avaien1 

transformées en brutes. Toujours est-il 
que mardi matin ou dans la nuit, Amédée 
Tanguay a été trouvé mort dans son lit. Ij 
portait des von tut ion s et des blessures au 
visage, une entre-autres sur la joue semblait 
provenir d’un coup de couteau. La mère et 
I.avallée portaient aussi des marques de 
lence à ia figure,

DEPECHES DU SOIR
(Ser iee Spécial)

Pue de eonceeeleme
Paris, 18 — Les républicains modérée ont 

résolu de ne 
qui va leur assurer de plus en plus le con 
cours de la I>r

concéder aux ladicaux, ce

IL'sffitlre Nfnrtln
Dublin, 18 -On a commencé le procès du 

R. P. McFadden et autres accusés du incur 
tre de l’homme de police.

M. le coroner Belleau ayant été avisé de 
les lieuxla chose, s’est rendu hier matin

n de meurtreil a fait arrêter sous soupço
la femme Tanguay et Lavallée, qui ont été 
écroués dans la prison du district en atten 
dant l’enquête qui aura lieu aujourd’hui 

Comme on se trouve en face d’une affaiie 
plusieurs té- 
l'enquète ne

130 de in tjorli*
Sorel, 18 —A deux heures les nouvelles 

venues, de partout donnaient une majorité 
de 130 à M. Massue.

Les lilféraux remuent mer et monde à 
l’autre extrémité du comté.

Paris. 18—On écrit de JUmdres que le 
gouvernement de l’Inde va être ap
pelé à restituer un héritage de deux millions 
cinq cents mille francs, qui n’avait pas été 
réclamés depuis trente ans environ.

C’est la fortune laissés par la veuve d’un 
rajah, d’origine irlandaise. Cette personne, 
dame de compagnie d'une famille anglaise 
voyageant dans l’Inde, avait attiré l’itten- 
tion du riche rajah qui l’épousa. Ils mou
rurent sans enfanta.

Les héritiers sont des Irlandais qui jus 
qu’à présent, avaient ignoré la mort de leur 
parente,

A deux heu

d'une étrange gravité ej 
moins devront être entent

probablement pas terminée avant de. 
Il faudra Aussi attendre l'arrivée du

lut.

père de la victime," M. F. X. Tanguay, qni 
e <t a bord de VAdmirai et qui a été sommé 
d’étre présent à l’enquête pour donner sa 
propre version de l’affaire.

La femme Tanguay, née Marguerite Ber
nard, le nommé Lavallée et le défunt ont 
jes yeux pochés, la figure couverte d’échy- 
inoties et de coupures. II n’en faut pas 
plus pour donner lieu à toutes sortes de 
conjectures- Comment ces blessures, 
contusions, ont-elles été infligées ? L’enquête 
le révélera. Pour le moment il est évident
qu’on se trouve en présence d’une des plus 
hideuses orgies dont les annales de l'intem
pérance fassent mention. La femme Tan" 

son fils et le nommé La vallée ont été 
le plancher, dans 

promiscuité repoussante, et l’autopsie 
nous dira si le jeune Tanguay est mort de 
ses blessures ou bien étouffé par la boisson

Un drame de l’Bdu’ttre
San Francisco, 18—Maggie Mendoza, fem

me d'un barbier, a abandonné récemment 
pour aller vivre maritalement avec 
individu. Mais Mendoza, ayant 

découvert la maison dans laquelle vivaient 
les coupables, s'p est introduit et a tué sa 
femme h coups <le revolver, après lui avoir 
vainement demandé de réintégrer le domi 
cile conjugal. Mendoza attendait le retour 
du séducteur de sa femme, qui était absent, 
pour le tuer à son tour, lorsqu’il a été 
pris par un policemen et mis on état d’ar
restation. vSc voyant pris, Mendoza a es
sayé de se brûler la cervelle, mais le police
men l'a désarmé avant qu'il ait pu. mettre 

projet à exécution.

guay, 
trouvés ivres morts

son mari

An Nord Oue*t
Winnipeg, 17 - L’assemblée législative 

des Territoires du Nord-Ouest a commencé 
a siéger hier. On dit que la question de la 
langue française va soulever une longue et 
acrimonieuse discussion.

M, C. H. Myers d’Ottawa a épousé au
jourd’hui ici Mlle McPyke.

M. Charlton M. P. sera ici dans le mois 
de novembre ; afin d’aider a monter les es
prits contre l’usage et l’enseignement de la 
langue française. M. Charlton vient à Mani
toba k l’invitation de M, Greenway.

quinzaine de 
jours, M. L. O. Perrault, teneur de livres 
chez 1). Ritchie et Cie, se rendais en excur
sion à Quéliec pour voir Véboulement du 
cap. Sur le train du Pacifique il rencontra 
un ami qui lui offrit un ticket d’une piastre 
de la loterie de l’Etat de lu Louisiane. I* 
refusa disant qu'il n’avait pas assez d’ar
gent sur lui pour le séjour qu’il ferait dans 
l'ancienne capitale. L’autre lui passa le 
billet et lui dit qu'il pouvait le payer à son 
retour à Montréal. M. Perrault a accepté 
cette condition en restant contre l’impor-

Montréal, 18 - -Il y a

1889, 1890.

Toutes les Nouveautés de la Saison 
maintenant en

Il est tombé dans un abîme de stupéfac
tion lorsqu'il a appris que son billet de lo. 
terie le No 71,323, était le vingtième prix 
capital de 8100,000, c'eet-a-dire qu’il à un 
prix de 85,000,

Nouvelles étoffes à Perdessus 
d'Automne et d’Hiver.

Nouvelles étoffes à Habits d’Au- 
tomne et d Hiver.

Nouvelles et élégantes étoffes à 
pantalons d’Automne et d’Hiver.

Pour tous Patrons et Couleurs 
récentes.

Articles de première classe bien 
agrémenté et d’un ajustement par
fait.
Prix Modérés. Rappelez-vous l'adresse

I.n Mo - eue de M. Harrison
Washington, 18—On fait des gorges chau

des d'une petite comédie qui s’est jouée à la 
Maison Blanche pendant le séjour que les 
chevaliers-templiers viennent de faire dans 
la capitale fédérale. Il paraît que M. Har
rison était gardé dans son palais présiden
tiel par une troupe de police qui paradait et 
faisait fonctions de gardes-du-corps, connue 
pour un souverain de droit divin ayant à se 
défendre contre les embûches et des conspi
rations. Un observateur a compté 
dix policemen entre les portes de l'Est et de 
l'Ouest, et les civils essayant de pénétrer 
dans l’enceinte sacrée étaient vivement re
foulés en arrière. Dans le courant de la se
maine, la consigne était d’une extrême ri
gueur, et un citoyen ne pouvait pas arriver 
au perron. De très vives protestations se 
sont faites entendre et les vieux Washington- 
iens hochent la tête d'une façon significative 
en comparant la morgue de M. Harrison à 
l'amenité de M. Cleveland, faisant toujours 
bonne figure à qui venait le voir, et toujours 
accessible même à une ennuyeuse curiosité.

Un vengeauce du m^Jor

W. H. MARTIsoixante

TAILLEUR FASHIONABLE
133 RUE SPARKS

OTTAWA.

Alloua, 19—Un drame sanglant s’est dé 
roulé en plein jour dans la principale 
la petite ville de Wairenton (Georgee).

Un nommé J. M. W. Cody, qui était sous 
le coup de poursuites criminelles, depuis le 
mois de novembre 1887, pour avoir essayer 
d’assassiner à coups de revolver, M. Mac
Gregor, surnommé le major, est arrivé en 
voiture à Warrenton avec un de ses amis, 
bien qu’il sût parfaitement qu'un mandat 
d’arrêt était lancé contre lui. Le major 
MacGregor, qui se trouvait justement tout

de

Le stoek de 
Mercerie et Sous- 

Véléments le plus con
sidérable qu’il y ait 

dans Ottawa.
près de là lorsque M, Cody est descendu de 
voiture, s’est avancé aussitôt vers son enne
mi et l'a tué k coupe de revolver. Je l'ai 
visé exactement Nous avons 

tout ce qu’il faut 
quant à la qualité, la 

grandeur et le 
choix.

mêmes endroits où il
m'a blessé il y a deux ans, a dit ensuite 
froidement M. MacGregor, et je suis satis
fait d’avoir bien visé. Le meurtrier a été

Ce drame a causé la plus vive émotion 
dans toute la région. M. Cody était un des 
hommes les plus riches de Warrenton, et le 
major est un ancien représentant de la lé
gislature de l’Etat de la Géorgie. On ne 
connaît pas exactement quelle est la cause 
première de l’inimité de MM. Cody et Mac
Gregor ; mais on a tout lieu de croire qu’il 
s’agissait d’une femme. R. 1 McMorraaTRAGEDIE A LEVIS

Enseigne du Lion d’Or,
RUE SUSSEX, OTTAWA.

fia Jeune homme tronv* me« ta In salts 
d’une Orgie

Québec, 18 —D vient de se dérouler *

»
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CHRONIQUE DU JOUR NOUVELLES LOCALES
ICI JETJA ILLEURS

Tonie* aorte* «le Ralaarca fall»*, r«>iw 
ree* el ajuste** Prltoharü et Andrews, 
17S si 17(1, me Npsrki.

Aebete* le psla de.Turnbnll Bro*., 863 
rue Kldeun.

— Des lettres contenant de l’argent et 
ad lessees de North Bay n’ont pas encore at
teint leur adresse. Ou va faire des recher-

irtlele* de mode* eu vokii 
he allés ehe* Mdme lien 

uk et H porks, 
te* eerie* de Balenee* folie», repo- 

i et ujnsie**- Prllekord et Andrew*, 
ot 175, rue Sparks,

de* rue* lin— Faites une visite à l’impérial Warehou
se avant d’acheter vos manteaux et vos étof
fes à Robes.

Pour article* de mode* en vogroe et A 
mnr« h* allés ehe* Mdme 11 end 

»ou. colu de» rue* Bouk et npork».
— Mgr, 1' rchevcque partira sous peu boB 

pour Baltimore.

— La cour de l’Echiquier est ouverte de

— 200 méthodistes sont en convention

1.0 eoufeelion de* manteaux est une 
*p*olnllt# ehe» Mdine Henderson, eelu 
de* rue* Bo-k et Spark*.

de Halnne** tel to*, r#pa- 
. Prl chord et Audrt we.

Tonie* sorte* 
reee e> aju

La e-nfeetlon de* maattaux est une
— Demain, la St Luc sera également ob- appelante ehes Mdme lleadenton, coin 

° drs ru s Bunk et hpai k*.
servée comme fete de seconde classe cher les L, ewll r,,1|0n de* mao team est nne
Catholiques et chez Episcopaliens. de** ne^Bnnk*e*apârâl?W,e,e*"* e°lB

—Faites une visite àlTmperial Warehouse Aseloie* A la V- nie
avant d’acheter vos manteaux et vos étoffes SSSJJJJTSe»* i r, Mae
à Robes. tenr Publie.

me A peeks.

A l'Encan de 
an numéro 61 
Donald Ksrsn-

McCaffrev est la place où 
r les meilleures qua 

igares. La salle 
sont mainte

— Les 2,993 paquets non réclamés à la L’ancien poste 1 
poste ent réalisé par leur vente la somme de lités^te^viu»111 * 

de billard et 
nànt en pleine ac

et marques de c 
le jeu de quillesmille et quelques piastres.

— On est à préparer l’estimation du coût 
d’une route de première classe entre la ville 
et la ferme Expérimentale.

si favorable 
ne cette ville, a ouvert un 

piceries et de provisions au No.
- F.,- .m« — VImp..Ul W«bo0. JRJ *5*

marches et ayant une grande expé 
dans cette branche d'affaires, les clients peu
vent être certains de n'être servi que U ex
cellentes choses. Ses prix sont justes. Uns 
visite est so licitée.

M. Duncan Bell, si bien 
ment connu da 
magasin d’é

i et 
Ile,

se avan d’acheter vos manteaux et vos étof 
fes à Robes.

On télégraphie d'Egan qu’un Canadien -
français, de St-vincent de Paul, s’est fait chaueeur* et Soulier* a vo* propre

.lan. le chantier McUuchlinpar b chu «* lTe.JKS^<>âl e*
deau, A. ». MacDonald. Incantourte d’un arbre.

— Faites nne visité à l’Imperial Warehou
se avant d’acheter vos 
fes à Robes.

C. BoedrOo
Exhibe les plus riches Hienristlas noire 

que les manufacturiers aient encore produite; 
le finil est égal au fini brillant de la 
ils diffèrent de tout ce qui a été produit à 
60c ta. Ils valent ce que l’on offre à fl.00.

irais vent* 
et Souliers

iteaux et vos étof-

M. le Chevalier Campeau est revenu de 
Québec, ou il était allé installer deux nou
velles branches de la société C. M. B. A.

M. Em. Tassé président de la compagnie * *’• 
du ohemin de fer du Lac Témiscamihgue de 
est revenu ce matin, d’un tour d’inspection

> 61 rue Kid<
o. Tout doit etre vendu. 

A. B. Mm Donald. Incantour.

sur la ligne.
La compagnie est à faire des piéparatiss 

pour completer jau printemps prochain la 
constructions de chemin de fer.

MM. Ross à. fie ont acheté d’une maison 
manufacturant de Couvertes dans Ontario, 
le stock entier de couvertes blanches soit 
1,000 paires qui sont actuellement expédiées 
ear le Grand Tronc.

Profitai* Hjr
On dit — et cette fois-ci avec certitude— 

polaire (Marchand canadien-frea- 
ourrure, et chapeaux

qn un po] 
, en f

•oel.ee* mm mmm*rm 61 
•elr. A, B. iMStuM,

d’ici à 48 heures dans la digne et forte ar- *l,e* 
mée des gens mariés. Nous ne voulons pas 
donner le nom bien que cette fois-ci nous

»■ 1AIVIE
Noos avons inauguré un département il* 

livras à bon marché et nous continuerai* 
notre vente durant cette semaine seulement- 
L'ouverture du département a eu lieu saine'

n’ayons pas à craindre d'être à eCU en d’e. ti
tres termes, de nous tromper.

Grande Vente de Banqueroute ! LA PLUS

Grande Manufacture
IDE

CHAUSSURES et SOULIERS BALANCES
OA.1STAIDA.

Maintenant eu progrès sur tout le Stock. Ce doit être fuit en dedans de Ae del* «lelue dIBVreats soar** «le

«flWP BALANCE

« F* -■

BALANCETRE1TTE «TOTTZRS-
A NBROWN, EDMONDSON & Go., V

Bl BXJE RIDEAU. OTTAWA
BALANCE ’ALANCK

*

Vitrint* <F expo tit ion améliorât (SKow 
Cales), Tiroir* à argwt.

n et durant oe jour nous avons l«eaw- 
coup vendu. Nous assurons aux acheteurs 
que les livres disparaissent rvpidemnnt'. l»es 
c militions «le la vente sont les

cueillis avec 
parlements

di matin AATTENDUtnvmca que 
née» dernières. Os livres ont été 

nemeiit dans tous 1rs
literature AU lu *1 «tell la es Reacts*r*J. Dvkik A Fils.

Ia* r&flr du fameux Etalon Vermont Black Kerivef et tnfhnnas-vaui .1* n>* OONDITIOllf 
DK VINTES el demande* une lifts 1* prix.

S'adresser A

C. Wilson * Fi!s
16, RUE ESPLANADE, 16

TORONTO, On»

Uawh qui devait avoir lieu au Dominion 
Hall le 17 Octobre, a été remise
propriétaire n’a pas vendu assez de billets. 
Il y a encore 125 billets disponibles, et on 
peut se les procurer aux endroits suivants- 
Dominion Hall, aux restaurants A. Cassidy* 
H. Spencer, F, Satvhell. à la St George 
House, et chez le Dr Harris ou l'étalon est 
gardé. Le tirage aura donc lieu an Domi
nion Hal', le 17 Novembre, à 8 heures pré

La Reine de la Magie
IA FAVORITE DES FOULES

Vente A l'egean. l'haqiio |oh - |it-* 
qn*S ee que lo Ritoek *<>li i-entlit cm IC- 
rrinn.l a de» pria é'iuras, If* « Il 
euif* fl Konlier», ou iiiiin' ru «l rm 
k.deaaïf roui *ae < ItlCe*. Veille a Ven-
ran ee soir, a 7 lir*. A. B Mavlkun.iltl, 
t.Drnnlnir l’ubllr.

Bureau de Poste d’Ottawa.Pour uni; Semaine Commençant,
VENTE VA K ENCAN

Demain à 2hrs p. m. et 6 8.30hrs k la phiu 
SuB»ex. Articles

tais-, peignes, savon à toilette, in.'-dt 
patentées etc, etc, etc.

JEUDI,
Le 17 Ont, 1889

Arriva* el depart des malle*.
maris Daciwr, No. 517
il* toilette. Portes-monnaie, I. M AU.K ' Filin'1 ure

i 0ÜMrsi — Toronto, lia * nr air a a a
i. * lion, rtc ........ I » .t1 8 01

0 I«*| Helle-I llr, 7 nu .... 7 <x h ;«
Hr ckvjl ... cto lotit)'. .. 7 <*' ;i A)

•l'e-t- Nf nitoba t.l !
• lu.V. Onci ... ............ 0 HUN U)

0 i - - I' ronto. l'e
'• l' o o. te ............ 811 H no

Km - Montr. *1 rtc---- « 8 8U!7 UD k <*i

A. B. MavDknai e 
Eneauteur

AN DEMANDE une honnête jeu 
U 14 à 15 ans pour une famille d< 
sonnes. Certificate seront deman 

S'ailroHser au journal
i'àô1. 5$

Le t P»' î’ror. Mlirttimn* 
Kn — i ’ornwnh, N.or

• i-liuiv,'. Ifincester

' V* '^*‘7 K i s ts-lT n i •.V. 
‘'’«W-Vork.ni jlireot*

I II; -U fur «f-L.-cY Ô- 
k m- .. u, North 

,v çr. Metoalfc.etc. 
ksr . K.'U'norr ......

• rich il'c KumsII,

. «au

sia Oilgens- J7 (V'Iji WJON DF.MANDB
Un jeune garçon pour porter e Canada 

à Roch st.rvi lo S’adresser au Bureau.

garçons. Agés d'au *H«‘là de 15 
ter le journal.

Cottage et un J lot au 
Des i«lires d'i

pour argent comptant, seront reçus jusi|
22 courant. Adressez à “J. ('. ” Bu

<a gIl*i! î*i 7 (fi« an 2 4Des Jeune» 
pour por

t NVENDRE : Un 
No 60 rue Bol tonA

oRigiSH Vli. du fer 1*. e. p,.|,|.
1 r ke !• n-'rior nie 

AMiîo.i.ii mil y, far p,
I Mri-tol, VUrsDdon.stô
I - «iltliH Fallu ...........

Mu'law* aie 
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CAP. WILLIAM McCAFFREY ïï

(Autrefois hôtslier, rue Qt i)

'0 5 Sï
J’attire l'attention des hommes d'affaires 

et autres sur le fait que j'ai <> 

ligne d'affaires à Commission à l'endroit ci- 
dessus désigné. 3fe

SB
Company

I/<s lettres destinées A l'enregistrement doi
vent être mises A la poa'.-s 16 minutes avant la 
clflt'in- des mullvH précédente-..

Ileu-e-- du Bureau, de H a. m. A <1 a.m .
Mandais sur la p<wte et la lian'iue d'Epargnée 

de 0 a. m- A 4 p. m.
0 JUIN, Mal 1rs de Poste, 

«au de Poste d'Ottawa, I 
Octobre 1889. (Une prompte attention sera accordée k 

toutes affaires à confiées.

N0VVEAU6T LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1-00 par jour

Produits de toutes Especes, Fruits,
ETC., ETC.

Gapt. W. N|cGAFFREY. 
ATTSilTTION I

Balle de Bdlanl, K ilo i de Bai hier et HesJ 
tau r; rit an exé.

Ba’le à Biner H.jacioua".'
ANNONÇAS SPKC.ALB

30 j<> i -6 i liHtnb O'

Une entièr prlnci, a h et deux -

Nous Avons fait drs ariangeme t av.-c 
la compagnie du ur B.J. Rend ill, qui a 
pub ié un "Traité, sur lus m iladies du Che
val" qui donnent droit à nos abonnés de 
wvoir gra is uri exemplaire di ce travail 
d-; mérite. Vous n’av. z q i'à envoyer voire 
adresse avec un t-mhr.; un poste de deux 

IT B J. K n fall f.o , Knosburgl 
C-'. lu- e.i mai i tenant reconnu

Eclairé par la lumié e é'cctri pie in--an- 
île cenle

contins au 
Fall , Vl.
comme un auUv t**, il traite sur toutes les 
ma a iex du chev I, ainsi < 
vente phéro:n cal 
lio.is d'exe r pla re, o.,t é.é v 
dern er- dix an-, ce qui n'a jamais *'dé at 
teint ni surpass e , a aucun : pu bl ica'ou Polof-Jû m OC |*4-e
dans le même ep|«a-e de lem s. N un e-,.n- | Wttlvl lu &%/ U LOi
mes conv incus que t- u -, nos abonnés *,>-1 _ —
préciérontcet ouv/agu.et ser nt c.n o.itsdv PîirflIjPL - - - 35 uLS

e p-ocur -r ce livre si uli e 1 U M M v v w
usaat application pou ce "Traile", Cft f|A
écessaire d«- me. tionncr le nom de |l6S6rV6S “ “ Ou uXS«

journal LE CANADA. < ett-- offre est 
•ie seulement pour quelques t-mp*

100 Presents, donnes a 
chaque representations. $1.00 PAR JOUR'e confirme af'dePI 8

indus don NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
Coin des rues KM sua et Nlcholàd

L. LABERCE —'he
' En fa ACHETE Z

Le Home Comfort

MACHINE A LAVERN. L A N D R Y
Plombier Similaire

rom. b’A.FIKtIS a il 17.
Et à Eau Chaude. Etc.

128 MK BIMiAtl. < TfAWt
KR1X MODERES

L’HOTEL ■ CUSHING Nous avons acheté led
e à J

patente, de
lafnm -use ma hin
OadiH . No • .ommos œa: ,te: unt p

•f'h

à vmiliu ce* rua bines à de.i condit < ns de 
pai m*n's tré» fa lies. Aclndez ie Tordtur 
Standard C l rt le m il Heur. Nu .s solbcito a 

i une visite n no rr. manu- 
sali

M. Arlli-ir CiiNliltig',
bien connu en c -lie vile |-a< 
la maniète Labile a vue laque 1- 
il dirigea i .«icitnoe mai*ou 
“ Cusliio'i; ’’ sur L ru>- Nicho
las, vient d’ouvrir sur I. ru- 
Sussex un salon ne p-unière 
classe,où il tiendia .ouj-jurs d«>
biiixmim iik t'.dOlUi-

LASSK — Toujo us i*ii 
mains des l'ikiHtSd- 
première marque

mm mi & en.

tu« u etneni 

a r ie Y..rk, Oitawub 7 »
es vente No. 85 et

T. R.SHEA et filsIf KD AILLE D'OR, PARIS, 1878. 

W. BAKER & CO.’S

Manufacture d’Etoffe ; en Laine
'Art al/totumrnt pur, et 

e'irt toluble. Nî£W-EDINGBURQH
JPas de Chim iques

empleyé* •» a préperslion. Il ma ptm yw 'rolt foi» tOm /art tp* le 
ememn lelleng* »-»r 4e l'amukei. de r«>Tow-nwt, en du «uAre, r>e« lue Phi- treui.mt, coütrmt mrjim T*'* tau ta loeee || tel iltiicieoi. oourruwal. « fortllenl. â lliotllieut*rit edœirsLl' pour le* —1*4»

Le «ouaigné offre maintenan . leurs

Tweed* et Couverte»
qui ont obtenu le prix de la médaille, k 
1 iua!-action publique, et a d prix qui dé-

■Vo. 518 Kne Heasea.

fient compel 
S3 Une escompte libéral eat accordée au6mm

Se vend chez ten le» Epicier*.
W- BAÇKB & CO^ Dorchester, Mass.

commerce.
W. McCLYMOHT « Ciffi

le* Basrwf* T. », C.
i Lee Bague» des T. R. Chanoine 
Chapitre d'Ottawa ont été confection 
dans les ateliers de M. Chs. Douve t et 
font honneur.

parties du Golfe et que plus de cent familles 
de la Pointe-aux-Esquimaux sont plongées 
dans la plus affreuse misère et mourront 
certainement de faim s’ils ne sont pas secou-

Ordiuairemeet vingt-deux goélettes re
viennent delà Pointe-aux-Eequimaux char
gées de poisson, ce qui permet aux pêcheurs 
et à leurs familles de vivre dans une abon. 
dance relative jusqu’au printemps. Mais 
cette année quatre seulement sont revenues 
avec du poisson, et deux de celles-ci n’ont 
que le quart d 
sont absolument vides, les marins ayant à 
peine pu suffire à leur nourriture quotidi

en attribue ce désastre au manque de 
communications téléphoniques. Le poisson 
change de local presque tous les ans, se 
tenant tantôt à l’ouest, tantôt à l’est du 
village ; la flottile se disperse donc tous les 
ans à de grandes distances le long des côtes. 
Sans communications télégraphiques, il est 
impossible que ceux qui ont le bonheur de 
trouver la morue puissent en avertir les 
autres. De là provient la disette qui sévit 
actuellement.

Ou se souvient que l’été dernier l’hono
rable M. Duhamel a visité cette région. 11 
a constaté que le» administrations précéden
tes avaient laissé ces malheureuses popula
tions dans un complet abandon, sans système 
municipal, sans écoles, sans communication» 
régulières Le gouvernement a décidé de 
venir à leur secours, de faire étudier le cli 
mat et le sol afin de leur faire connaître les 
légumes qui peuvent être cultivés sous ce 
ciel rigoureux, d’établir un système muni
cipal, de faire dresser des listes électorales. 
Mais ces réformes sont forcément retardées 
jusqu’au printemps, tandis que le gouverne
ment fédéral aurait pu à peu de frais établir 
un service télégraphique qui leur aurait 
promis de se mettre à l’abris de la misère. 
Des mesures sont prises pour secourir 
médiatemeut ces malheureux. Plusieurs se 
rendront probablement dans la colonie 
dienne à Megerniette.

Ea fete aai ke 1res
La fête aux hui très à l’Institut Canudieu 

aura lieu le 6 novembre prochain.
Cette belle fête annuelle pour cette année 

d’avoir un succès complet. La sympathie 
pour notre Instinut revient vite et c’est à 
désirer. Il ne faut qu'un peu de dévoue
ment pour nous révéler.

Peer le lae Ealal-Jeae
Sir Adolphe Caron et quelques-uns de ses 

collègues, Sir John Thompson, ministre de 
la justice, l’honorable Mackenzie-Rowell, 
ministre deedouanes, et l’honorable M. Hag" 
gart, ministres des postes, sont pas*«s hier 
soir à Montréal en route pour la région du 
lac Saiut-Je a. Ils étaient accompagnée de 
M. C. H. Mackintosh, et «le M. James Is- 
bester. M. Joseph Tassé étant suffisam
ment rétabli, fait aussi le voyage comme 
représentant de la Miskrvk.

I.Taallla* feeadlee
A une assemblée des membres de l’Insti

tut Cana<licii-français, qui a eu lieu hier 
les messieurs dont les noms suivent ont 

été admis comme membres :
J. Prendergast.
D. Hurteau.
Alt. T-cbA
E. lleneet.
V. W. Côté.

-S. Lelièvre.
E. A. Leprehon.
L. A. Deereeiere.
K. Belleau.
J. A. Frigon.
A. P. Archambault.
F. Audette.
F. F. Lemieux.
J. St. Denis.
Oct. Dessert, père.
J. Portelanee.
A. Lacerte.
F. M. Hamel.
E. St. Denis.
E. D’auteuil.
K. Smith.

Les autrescargaison

LE BOULANGISME AUX 
ASSISES

Paris* 18—A l’audience «le la 4* chambre 
de la Cour d'appel de Lyon, comparaissait 
récemment un nommé üri&nne, rédicivisfte sur l'annonce de M..Joseph Nénécal, proprié- 
ilangéreux, contlamné à six mois de prisoq taire de la grande écurie de louange de la 
pour vol et à la rélégation, et qui avait fait' Ht* York, 
appel de ce jugement.

La Cour venait de confirmer le jugement 
quand Orianne se lève: “Alors vous ne vou
lez plus qua je travaille en France ?

Ayes soin Ee* «hevanx
Nous attirons l’attention de nos lecteurs

Uu de nos reporters visitant hier ce vaste
Raidissement a été enchanté de la beauté

voitures qu’ou y tient à la «Imposition du
p*lic

.Sénécal porte une attention spéciale 
M le président : Nous avons appliqué la au *rft'tenl*nt J*8 chevaux et à cet effe1 

s’es ; monté une écurie divisée de faç-on à évi
ter les courante d’air, si dangereux et à don-

d’un air menaçant

loi ; asseyez-vous.
Orianne alors tire de sa poche un morceau 

de pain qu’il lance à la figure du présiilent
Tenez, voilà pour vous ! ” ' *

morceau de pain a atteint le présideu^Ad'é- première classe dont le devoir est de traiter

Les gendarmes «le service s’emparent du plus grande douceur 
malfaiteur et le conduisent au Dépôt, d oh -----

en infime temps une ventilation parfaite- 
M. Sénécal a à son service des hommes deS ■■en,-un

les chevaux avec le plus grand soin et la

il a été extrait quelques jours après, pour fleer Be pellee
(Présidence du juge O’Gara)

Robert Robinson, ivresse, $2 et $2 
Daviij Boyd, lançant des pierres 

Charbonneau de FHotel Russell

Annie Pooley, pe 
sa maison. $2 et $1

Pat Kennedy, accusé «le vol d’une vache 
renvoyé.

comparaître à nouveau devant la Cour, 
comme prévenu de violences envers un ma
gistrat pendant l’audience.

Sur les réquisitions de l’avocat général, la 
Cour Condamne Orianne à deux années de

à IL L.

rniettant du bruit dansprison.
“ Vive Boulanger ! ” hurle le comlamné, 

pendant que les gardes l’entraînent

FlfiM
PIfiEIIN

I

RUE RIDEAU

REDUCTION 
SPECIALE!

Dans les Prix des
ETOFFES

_A_

MANTEAUX

PI6E0N
PIGEON

& CIE.
RUE RIDEAU

Tin jim
I a demande pour notre thé 

de 30 cts a été si grande, que 
•tous avons cru, dans l’intérêt 
e notre clientèle, d’en ache

ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
nain tenant arrivé,, et nous 
’avons trouvé bien supérieur 
celui que nous avions aupa- 

' avant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour, 
yü cents la livre, ou 5 lbs pour
SI.

STROUD & FRERES
109 rne Bâdeau et 172 rue Sparks

Nous sommes au jour de 
chan :e. C'est-à-dire qu’aujour- 
d’hui vous obtenez des avanta
ges spéciaux chez Woodcock.

Celui qui sait acheter peut 
vendre à bon marché tous les 
jour8 de la semaine c’est très 
iaeile. Mais je ne tiens pas 
magasin pour perdre de l’ar
gent 11 me faut payer mes dé
penses, mais tout de même je 
vends une foule d’articles de 
Mercerie à plus bas prix que 
plusieurs des concurrents peu
vent les acheter. Ceci dépend 
de mon mode d’achat.

AUJOURD’HUI
J'offre du Ruhm à tousles 

prix. Ordinaire et de fantaisie, 
noir et de toutes les nuances 
à un escompte de un tiers du 
prix ordinaire.

Attendez-vous à acheter du 
Ruban pour presque rien.

Venez voir le stock le plus 
considérable qu'il y ait dans 
Ottawa.

THE NOTED

Millinery Store,
318 HUE WELLINGTON.

PATENTS
featjssgaææs«life

VENDREDI 18 OCTOBRE 1889
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LES MAISONS DE JEU A LON
DRES

On écrit de Londres
M. Mnnéo, le directeur de la police mé

tropolitaine, poursuit à outrance les
sons de jeu. et lee magistrats ne sont pas in
dulgente pour les propriétaire» 
bliaaements dont l’un, qui tenait le New- 
nuuket Club, était condamné récemment à
trois mois de détention sans pouvoir, conv 
me d’habitude, choisir entre l’amende et la 
prison. Ces jours derniers, le superinten
dant Hume, assisté des deux inspecteurs 
Strouds et Burke, oyèrait la saisie du 
Cranboum Club dans Leicester square 
et où se réunissaient les adeptes du bac-

Lee maisons de jeu à Londres sont tou 
jours très bien gardées, on n’y pénètre pas 
facilement. Il faut d’ordinaire, pour y en
trer, montrer, comme l’on dit, patte blan
che ; néanmoins,3 et c'est ce qu’il y a de bi- 
zarte. la police s'y introduit trus aisément.

saisies qui à
présent se font, non plus la nuit, mais eu 

les senti-

Rien d'amusant comme

plein jour, précisément parce que 
nellcs qui veillent sur la partie sont, à ce

leur gardes. Donc, à 
détectif, ayant l’al-

moment, moins
cinq heures du soir 
lure d’un tranquille bourgeois, frappait à la 
porte du Cran bourn Club. On lui ouvrait 
et il montrait au portier une carte de mem
bre du cercle : mais, au lieu de monter tiens 
les salons, il donnait un violent coup de sif. 
flet et les deux inspecteurs qui paraissaient
flâner dans le square ee hâtaient d’accourir 

brigade de soixante constables .
telle promptitude

que, dans ce quartier, cependant très 
mé, on ne s’est pour ainsi dire pas aperçu de 
cette invasion.

Quant aux joueurs, absorbés par leurs 
combinaisons, ils étaient mis en état d'ar
restation avant même de se douter que M- 
Stroude, sautant sur la table, était un offi' 
cier de police. En ces circonstances, tous 
les individus trouvée dans le cercle sont 
conduits au poste et le défilé des trente-huit 
meinbaes du Cranbourn Club ne manquait 
pas d’être assez comique : beaucoup por
taient les vêtements de travail des ouvriers. 
Quelques-uns seulement étaient assez bien 
mis : après deux heures d incarcération, ils 
ont été mis en liberté sous caution, sauf le 
propriétaire, le portier, le commis et le do
mestique, que la police a gardés par pru-

avec une 
tout cela mené avec une

AVIS AUX ELECTEURS
L'époque de la révision des listes électo

rales fédérales est maintenant arrivée.
Nos adversaires, à cette occasion, adres

sent à leurs amis des conseils que nous pour
rons également répéter aux nôtres.

Ainsi, c’est le devoir de tout électeur 
c’est-à-dire de tout sujet de Sa Majesté âgé 
de vingt et un ans,possédant les qualités vou
lues, soit comme propriétaire, soit comme 
^cataire, fils de propriétaire, de cultivateur, 
etc., employé salarité ou rentier, devoir par 
lui-mfme si le reviseur a inscrit son nom 
sur les listes préliminaires.

Voici, pour leur gouvernement quelques 
avis essentiels dont tous devraient prendre 
connaissance :

lo Consulter la liste de l’arrondissement 
ou JJ’on est domicilié, laquelle liste a dû 
être affichée sur une place publique par le 
réviseur, ou à défaut de tel affichage, aller 
chez le réviseur consulter la liste de son ar"
rondissement, pour e assurer par soi-même 
que son nom soit inscrit correctement avec 
l’adresse, le nom «le baptême au long, etc.

2o Si le nom n’est pas inscrit correctement 
ou pas inscrit du tout, ou si 1 on veut e'ob" 
jeu ter à une inscription, adresser 
champ ,au réviseur une demande d’incrip- 
tion, de correction on de retranchement 
d’après la formule du statut que

Je (et qualité) de (résidence), d

*«■

ans le dis.
trict électoral de la province d’Ontario, 
sous l’autorité de l'Acte du cens éUcto'al,
donne par le présent avis que je demande. 
rai que la liste des électeurs de l’arrondisse- 

du district 
électoral, pour l’année 1899, tel que préli
minairement révisée, soit modifiée et qu’il y 
soit ajouté (ou corrigé, ou rreranch ) les ins
criptions su i van'es (nom, oicupation, adret
te, cent ou raiton de la correction ou du re
tranchement demandé), à la session que doit 
tenir le réviseur du dit district électoral 

heures de

ment de votation No

de à

dans le dit dis*
P midi, le

18 à
trict électoral.

Daté ce 18 
Au reviseur du ditdistric 

électoral de I
(Signature)

3o Si l'on connaît quelqu’un dont le nôm 
a été oublié ou incorrectement inscrict, l’en 
avertir sur le champ etlui indiquer les moy
ens à prendie pour réparer l’omission ou

4o Se présenter devant le réviseur à la 
date fixée pour la révision finale, muni de 
toutes lee prouvas à l’appui de la demande, 
qui sont :

Pour propriétaires, production de leurs

Pour locataires, production du bail ou 
d’un affidavit du propriétaire ;

Pour salariés, affidavit du'patron ou d’une 
personne capable de certifier le cas ;

Pour rentiers, production du titre de ren. 
tes, parts de banque, etc. ;

Pour corrections et retranchements, affi
davit.

DENT FAMILLES SANS PAIN
le du eeeeure

Us de le Pelule-

Qnébec, 18—Le capitaine LeMarquand 
qui est arrivé à Québec mardi sur U vapeur 
Otter, est porteur de bien tristes nouvelles. 
H est chargé par Monseigneur Bossé, l’évê
que missionnaire du labrador, d’annoncer 
à Son Eminence le cardinal Taschereau et 
aux autorité* locales, que cette année la 
pêche à complètement manqué dans certaines

PROFESSIONNELLES

W. WARD,
)CAT ETC.

ONTARIO CHAMBERS Otuw
ïjssiertbtâ:
1 Avoue, Notaire, ele.

- 680 Rue Sussex
coin de la Rue Rideau) 
Ottawa, Ont.
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lie leur, Notaire, Etc.
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très articles en 

—leriea, c’eat
Chez TH08. BIBKBTT, 116 Bue Bideao

aires de Patins de tons prix ^1 ' '.000 Clochettes pour!'.tP.8.-Ii000

II
57 et 59RUE SPARKS

Manufacture de Voitures
ROYALET H v

WJW S. LEVEILLE
PROPRIETAIRE.

g ^Nous^dérirone Informer le^pubtlc que nous ayons fait ’acquisition du {>oste d’affaires e
Sulkeya, etc Etant arrivant de Chicago et des autres villes Américaines nous avon»*puieé 
de grandes connaissances dans not état, nous sommes en mesure de garantir entière satis
faction. Nos ouvriers sont tous des plus habiles et travaillent sous notre direction ; leu 
matér'aux employés sontavsel les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système que nous m ttoas 
en pratique dans toutes les branches de répétions.

56 RUE OALY - - 19 ET 21 RUE STEWART
COMPAGNIR MA N UFACT DRIER R DR

E. B. EDDY
------ - lUMITtBH

FrilUEHML'âmE IIS4< INCORPOREE^EN L’ANNEE 1831 

.XJXmIm, p.qj

H4\['F*(TIIRIKH» et MARCH AVON en OKOSJ

Bois de Charpente, Portes
Chassis, Jalousies, Moulures, Outrages de Maisons, Etc.

Seaux, Baquets, Planches à Laser, Boites et Caisses (l'Emballage.

ALLUMETTES, “TELEGRAPHE” de Première Qualité.
,<üus 16-1-88

b*

Solution d'Antipyrine
TROUETTEd.e

CONTRE
Migraines, Maux de Tê.t\ Névralgies 

Coligues, Asthme, Emphysème, Goutte 
Rhumatisme, Sciatique et BOULEURS en gênerai.

irofr soin fsxlfr f AN TCP Y RIXE de TBOEETTE
•a Oies * Falls, .S. » SITU B, Fhtrmi», 394, beaP Volt sire

» «..xa « Dépositaire à Otlaeca t D»P.X. VALADE
A Qeeéhae ;D'Ed MORIN * O. - A Mémtréeul : LA VIOLETTE A NELSON 

MT DANS TOUTES LES PtHlNCIPALBS PHARMACIES

SALLE M VARIETES
®•e'spicmeaas se micu, oc orrrmwpc * 

<>l^f^^E|<m"l?r>lE\^Bi^HÎil * »—onde m «In, 
Mirai ra. «■■■ leet ce «•'UaM^'arMnUw S»mIsm.

682 4 684 RUE SUSSEX, ■JOSEPH IOvqq

a IM» «ymN^ asnundMi:

FOURRURES
CHAPEAUX( ÿ'

Grind assortiment de Fourru
res pour Dames, Messieurs et en
fants, à des prix extrêmement 
bas, Robes de voitures, Raquettes, 
Souliers mous etc., etc,

Une visite est sollicitée,rV1

c
JOSEPH COTE

114 RUE RIDEAU, OTTAWA
P s.—Nouveau Chapeaux d’Automne.

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MAMIE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

---------- et tous les PRIX, chez------------

HARRIS & CAMPBELL

Cette ancienne et uunorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

10 Pour Cent de Redaction .sur tout Achat Argent Cwuitail

HARRIS & CAMPBELL
Coin des rues O’Connor et Queen (Près de la rue Sparks)
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LE SECRET DES CHAMPDOCB 

Suits
Le dimanche cependant arri

va.
Levée matin, la marquise de Sau- 

Vfcbouig était allée à la prémièie 
messe été le avait d cidôquesa 11 le 
irait à la grande, accompagnée de sa 
femme de chambre.

Cet ariangement devait ravir 
Mlle Dian*’.

Peut-ôtie vt rrait-elle Nor-

Hélas ! non.
L’office était dôà commencé 

quand elle arriva, et cependant le 
banc de la famille de Champdoce 
était vide.

Lentement, elle gagna sa place, 
et, s’agenouillant, elle essaya de 
lire dans son paroissien, et môme 
s efforça de prier ; mais elle ne 
pouvait : son âme était tiop loin de 
là, et c’est mach nalement qu’elle 
suivait les mouvements des itdê-

Lert.

If 8
Cepend nt elle s’aperçut que le 

curé montait en chaire.
C’était en Bivron le moment pal

pitant de la messe, parce que, 
avant le seimon, avaient lieu les 
puplications de mariage.

Les hommes, qui jusque-la se te
naient au bas de l’ég ise, ou môme 
dehor.-», sv r la place, ne manquaient 
pas de s’approcher, et un silence 
s’élab issait si profond qu’on enten
dait les dôvott» renifler la prise de 
tabac qui dégage le cerveau.

11 en fut ce dimanche.îà comme 
des autres.

Le curé, Japrès avoir promené 
son regard sur l’audiioire, comme 
pour compter ses ou illes, se mou 
cha largement, toussa, et enfin ti
rant de son bréviaire une feuille de 
papier, lut.
Tout-s les curiosités étaient »upeu- 

dues à ses lôvres; il fit une pause,
Il y a promese de mariage ... 

et d une voix forte reprit:
Entre monsieur Lbui-Norbjrt 

de Dompair, marquis de Champdo
ce, fils mineur et legitime de Guil
laume César de Dompair et de feu 
Isabelle de Barnevdle, son épouse 
domicilie dans cette paroisse 
d’uneepart

Et demoiselle Disirée Anne • 
Marie Palouzai, fille mineure et 
légitime de René-Auguste Palouzat 
comte du Pauman our, et défunte 
Z jô Siaplet, son épouse, également 
do cette paroisse..., d’autre pari...

C'était la foudre qui, du haut de 
celte chaire, frappait M.le Dia
ne.

Son cœur cessa de batte.
E.le crut quelle allait mou 

rir...
Le prêtre continuait:
Cette première publication sera la 

dôrnière, vu les dispenses que les 
parties se proposent d’obtenir de 
Mgr l’archevêque.

Puis il dôrèoba m bredouillant 
las formules ordinaires:

Ceux qui connaîtraient quelque 
empêchement à la célébration de et 
futur mariage, tont obligés, sont 
peine d'rxcomm :nicat on, de nous 
en donner connai s nce, de tttêmd 
qu’ri est défendu, sous la dôme pci 
89 ft'W appâter p«F
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Le choc a été 
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y?geurs, dont 
été sane gravit 
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sur le coup ; 
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exécution cap 
cerviile (Call 
tanles malfait 
et John Ülsu: 

jr complici 
Myers, d 

mis au mois 
riche éleveur 
well, ont été 
du matin.

Le vol avai 
me, et lorsqu 
été an ôtés, < 
possession pli 
tenant à U 
Oison et Mye 
tauément en 
condamnés, t 
au mois d 
Myers, sans c 
complices, a 
aveux disant 
né M. Low 
Oison, s’ils a 
des chevaux, 
complétemer 
nat. se pri 
Drager et 01 
et Myers a éi 
de novembre 

Mais la coi 
et d’Olson n’ 
Armée, et le 
ayant refusé 
ils ont été ei
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poBT'Ia^FIgure, les Mains,

Crème de Miel 
et d’Amende de Hinds, 

de Concombres et des Roses de Mulodmna. 
Un assortiment comp et et nouveau des ar

ticles de toile, t* ci-dessus ve
nant d’être reçu,

fians la maison, ne bougeait, ) elle 
descendit l’é cxlierà tâtons, le» pied» 
nus, s’échappa par une porte qui 
donnai, sur la cam pagne.

C miment elle s’y prendrait pour 
arriver à Norbert ?

Elle n’éta t pas embarrassée.
Souvent il lui avait décrit l’inté

rieur^ château de Ch un pdoce, et 
elle savait qu‘il avait sa chambre 
au rez-de-chauasie, avec deux feue 
très sur la cour.

Cela lui suffisait.
Quand elle fut arrivée, elle hési-

Si elle allait se tromper de fenê
tre !

Elle se dit qu’elle était trop van- 
cée pour reculer, que si -njautre qi e 
Norberl ouvrait, elle s'enfuirait et à 
tout hasard elle frappa à un volet, 
doucement d’abird, puis plus rude
ment, enfin de toutes ses forces.

Sa mémoire l’avait bien servie.
Ce fut Norbert qui ouvrit 

demandant.
-Qui
— C'est moi, Norbert, c’est moi, 

Diane...
Il l’avait si bien reconnue, qu’il 

recula en jetant un cri.
Elle profita de ce moment.
L’appui de la fenêtre était fort bas; 

elle y monta hardiment et sauta 
dans la chambre.

— Que voulez vous, demandait 
Norbert d’un air égaré, que venez- 
vous faire ici ?

Elle le regardait et ne le recon
naissait pour ainsi dire plus, tant sa 
physionomie était étrange.

Elle eut peur, elle se trou b a.
— Vous épousez M:le de Puyinin 

doui? murmura-l-elle.
— Oui.
— Et cependant, vous prétendiez 

m'aimer !...
Tous les ressentiments de Norbert 

se réveillèrent il se rapprocha:
J’étais un enfant, coinmençi-t- 1 

i’êta's ignorant de toutes choses, 
quand pour mon ma.hiur je vous 
îenconi.ai sur men chem n.

Qui se serait défie de vous , qui 
des yeux si purs que les anges 

doivent en avoir de semblables ?...
Oh ! oui, je vous ai aimée folle

ment, jusqu au renoncement delà 
vie, jusqu’au crime...

U Peso etEeurie de Louageet sans cause!...
Des empêchements 1...
Quelle épouvantable ironie!... 

Mlle d ; Sauve bourg n’en connais
sait que trop, de»empêchements!...

Une inspiration du 
traversa son cerveau.

E le eut l’rdêe de •>« lever, et de 
crier, là, deva .t to-

Mon ce mariage ne peut avoir lieu 
Norbert es'à mm, i. «si mon mari 
devant Dieu, nous son. ne unis par 
uu lien p'us fort et pw» indissolu- 
b e que tous ies .i-"'S terrestres ... 
par un crime

Mais au miÜeude c - iésastre, et 
lorsqu'elle était c«> i me écraséé 
sous le» mires d s u bonheur et 
de ces < hères espérances, son i .trai
table orgueil la sa;.vu a’ellemô- 
me.

Gelée

DE PRM 1ÈRE CLASSEdésespoir

PH SENEGAL dé
sire annoncer au, public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de 
toutes genres pour son écurie de loua
ge et qu’il tient aussi des chevaux de 
première classe.

R. A. MCCORMICKM. JOSE

CHIMISTE ET DROGUISTE

75--RUE SPAP.KS-75
Prescription pou 

préparée» »«■•€ soin 
Communication

r médecine et familles
PENSION DE CHEVAUXta, téléphonique
M. SENEGAL désire aussi an

noncer qu’il est prêt à recevoir en 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignés^judi- 
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues et sous 
la surveillance immédiate de M. Sené- 
cal lui-même.

HUILE

millMATISHALEG.âce à un prodigieux effort, elle 
ae redresea, plus bUi,ei.e que sa ço- 
Jerette mais souriant^.

El aperct vant à quelques chaises 
d’elle, une jeune til.u du sus amies 
elle eut le courage inouï de lui 
adresser un petit g si am.cal, coin 
me pour lui dire :

| Qui se serait jamais attendu à

Toute son intelligence se conceu- 
tait sur ce point: fuit e bonne conte
nance, et pour y parvenir elle u’a- 
vait pas trop do toute sou éuei- 
gie.

FAVRE A U & Clé, Breve tours

JOEPH SENEGAL, a»eri«ftn cert*ine pour 
douleurs Rhumatismales, Uie Hémo.rhgies 
et autres aireclions semblables.

va là ?...

Coin des Bues York et Dalhousie,
-A.XJ no- e xvtJ£3 "y-orh:

TKlVFlRhRIK CBNTRALE
504 BUE SUSSEX

'i.lïYork. Habite d'hommes et 
de femmes, nettoyés, teints réparée et rtmis 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri leaux 
de damas, bordure# de rideaux, etc-, nettoyée 
oi- teints à la perfection. Plume» d’aut 
ches teintes selon l'espèce prod ite, 
toyêes et frisées.;

BUANBKBIE 
Oa ne ee sert d'aucun procédé chlmt^ae. 

On se fie à l'habileté de notre main-d’muTre. 
Satisfactioa garantie. On va chercher et 
en délivre les erdres par tonte la ville. 
Les colleta et les poignets 3 cents chacun.
K. Œ-AO-ZSTOIsr, Prop.

6»4 rue SUSSEX devant la rue York.
P, S. Succursale,

Hull.

fsc» de la

insupportablement à
La voix des chantres 

donnait
ses oieille», l’odeur de l'encens jui 
donnait des nau.-é s .

Il lui semblait qu’elie allait s'éva
nouir et que cette mtsse n’en fini
rait pas.

Enfin, le prêtre se retou-nant vers 
les fidèles, entonna Vite mis a

S*

X,E

TABLE HOUA1UEest
Mlle Diane saisit le bras de sa 

femme de chambre, et sans pronon
cer une parole l’ennaina.

Elle avait soif de solitude, comme 
c-slutt-urs qui, la ssés à mort, 
s,élforçaient de dèv ier les con
vulsions de leur agonie.

A 6auv buur, une émotion nou
velle 1 * te dau.

Au momf U où elle pénétrait 
sous le vestibule, un domestijue 
vient à elle, dont la figure était 
toute décomposée .

Alil mademoiselle, lui dit cet 
homme, quel malheur!

Monsieur et Madam- vans atten
dent dans leurs ap parte

C’est horrible!
E’-.ns pli s s'informer, elle monta 

lentement.
Elle ne doutait pas qu’il ne dût 

être question de Norbert.
Quand on a une préoccupation 

poignante, on y rapporte toute cho-

Sms doute ses par.-uts avaient 
apprit ses imprud encts, peut être
pit-!...

Lorsqu'elle entra; son père et sa 
mère, assis l’un prés de l’autre, 
pleuraient.

Elle s'avança, et alors le marquis 
l’attirant à lui, la fi. asseoir sur ses 
genoux, et la pressa entre ses b. -.s 
avec une sorte dègarein. nL 

I'auvre fille I balbutiait-il, pauvre 
chère fille, mon enfant men aimée, 
nous n’avons plus que to. !...

Iæ frère de Mlle D.aue était 
mort.

Un exprès avait apporte cette af
freuse nouvelle pendant qu elle était 
à l’église.

Elle était fille unique, à cette 
heure, seule héritière de plus de 
soixante mille livres d rentes.

Elle devenait un des brillants 
partis de la province ,

Voilà ce qu’elle vit tout d’abord. 
Pourtant elle pleura -Mb'aussi, 

comme se» parents mais s;s larmes 
étaient des larmes de i.

Survenue huit jo--.r* k us tôt, celte 
catastrophe la sauvait. • > assurait
son mariage avec N ub ; elle lui 
épargnait un crime abominable.

Maintenant, ce u’étai ».us qu’une 
effroyable raillerie de 'a des.inée, 
un châtiment.

Pour son frère, elle n'eut pas un 
regret.

Elle ne pouvait détach r sa pensée 
de Norbert, et elle entendait tou
jours cette publication fatale.

Pourquoi cette surprenante déter 
minatiou, ce mariage otiuux tout à 
coup décidé ?

Elle devinait un mystère et s’ap 
pliquait à le pénétrer.

Qu’était-il arrivé à Champdoce ?
Le duc. contrairement aux affirma 

lions de Dauman, s’etan-il rétabli ?
Avait-il découvert la entative de 

so fil» et en abusait-!1 po îr lui im 
poser sa volonté t

La journée se consuma en con- 
j« dure», et à chercher par quel mo 
yen, quel qu’il fut, ell,-. parvien
drait à rompre celte union .

Car elle ne renonçait pas à lutter, 
elle ne désespérait pis encore.

Sa fortune nouvelle pouvait faire 
pencher la balance de son côté,

Elle avait le pressenti nent qu’ell 
triompherait quand môme, si elle 
pouvait voir Norbert seulement une 
minute.

N’était-elle pas sûre de son 
pire sur lui ?

N’avait-elle pas déjà, d’un seul 
regard brisé ses plus ferme» réso
lutions t

Serait-il capable de ru» ster à ses 
prières et à ses pleurs?

Elle le verrait à s« s pieds comme 
autrefois si, allant à lui, elle lui

— Je t’aime, tu es ton maître, et 
tu en épouses une autre !...

Mais il fallait arriver jusqu’à Nor
bert, et promptement, 

l.e péril pressait.
Les jours valen. d s «u. lées.
Elle décida qu-*’ oeuu nuit mê ne 

elle s’échapperait de Sau< ebourg et 
irait à Lhampdoce.

1 . entreprise était plein Je hasards 
pr' vque insenséo.

Vêtait jout r sou avenir d’un coup 
peut-être courir à l’abîme

Un peu apres minuit, tyaat jeté 
une mante sur b.sèpüul • ( lorsqu’» 
elle le lui myr6e 4«e peneuae,

Les convois quittent la gare UNION 
comme suit :an No 160, rue Main.

-*s Express du Pacifique 
Port Abthüb, Winhipbo 

Victoria et 
Pacifique

12.20 M
Caloakt, Banff, Vancoüve 
tous le« points sur la côte 
et au Nord-Oue‘t.

■■di

VOITURES DE PLACE
Jk A. M —*s Express de l’A Haiti

que pour Mont bal. Qukbeo, 
Bosto , et tous les points de li Nouvelle- 
Angleterre.

DE PREMIERE CLAB8B.

Lommunica ion téléphonique en tout tempe 
266. ree B*tel-Patrie», Ottawa.”

GUSTAVE RICARD

7 AA A M.—• Express local — Pour 
/ iVw Monibkal, et tous les point-

1 12-87-88 in'ermé'iiai-es.
ne poursuiviez que le 

une fortunetitre de duchesse et 1.—* Pour Kkmp: 
i t, Svhacihk, R 
de New-York ori

tvillb, Pris- 
OOHÜSIK , et 

oriental.
Bkookvili.b, 

s Prrs'iuoRO, Toronto, 
point i d’Ontario-Ouest

7.45 'M
priuciè e 1

Mlle Diane eut un geste dèsespé-
tous les points

Hotel “ Cosmopolitan ” 11.35r è. Kingston 
Buffalo, et tous les

L’ancien hôtel de M McCaffrey est 
mu n tenant restauré 1 neuf et fournis selon 
tout ’s le- commodi'és modernes. Les mar
chands et les hommfs d'affaire y trouve
ront un endroit tranquille et convenable 
pour y faire leur irans 'étions 
dérangés et y pasi 
agréable. On tio 
model le meilleur 
toute sortes, 
exquis.

— Malheureux !... s’éc.ria-t elle, 
serais-je donc ici à cette heure, s’il 
en était ainsi ?

Mon f«ère est mort, Norbert, je 
suis aussi nche que vous, et cepen
dant me voici !...

M’accuser d'un odieux calcul, 
moi !...

Et pourquoi T
Sans doute parce que je n’ai pas 

voulu vous suivre quand vous m’a 
vez p.oposé de fuir !

O mon unique ami, c’était notre 
bon b -ut à venir que je défendais, 
c’était...

Elle s’interrompit, béante, la pu 
pille dilatée par la terreur .

La porte venait de s’ouvrir, et le 
duc de Champdoce entrait, bal b i 
haut des mots inintelligibles, riant 
de ce rira navrant des id ots.

— Comprenez-vous maintenant, 
reprit Norber., pourquoi le souvenir 
de nos amours m’est devenu abomi 
nable ?

Osez-vous bien parler de bonheur 
quand toujour- ce fantôme ^de 
père se dresserait entre nous ?

Du doigt, Norbert lui montrait la 
fenêtre ; elle la f.anchit de nou
veau

—îs Express d-i Boston— 
Po ir Muntrkal (station Wind- 
n, Low-:ll, Boston, et tous les 
Nouvelle-Aug e terre.

| EE P. M —* Express de N w-York— 
Ir4D Pour K iii’tvil 
Pribcott, Albany, Troy,
LADüi.pmi et le su 1.

A. M11.45
6t. JlA

te de lasans y étre 
des plus 

à cet hôtel 
liqueurs de 

aussi que les cigares les plus 
M. STARRS, gérant.

ser une ^eure 
mvera au-ei 

choix de Ig, WlNCHEBTKB,
New-York, Phi-

| jrr\ P. M.—îs Express St Paul et Min
is 59 W ne polv—P<>ur toutes les stations 

Mabik, St Paud, Minnbapol 
i points au nord 
Minneso a, Dakota 

ligue directe pour bt Paul,

du Sault Ste 18,
d'iCORSETS et d- tous lesDulute, 

Michigan, Wisci 
et Montana Eu 
sans change r de

ide pourP. M.— * Ex; ress rap 
Months al, Qubbso, 

tous les points du Nouveau- 
Brunsw.ck ei de la Nouvelle-Ecos e via 1 « 
chemin de fer Short Line

P. M.—* Trui i local mixte pour 
Carlkton, Smith’s Falls et

4.40i Personnes d’embon
point, et pour les per

sonnes qui ont la taille longue 
ou courte. Ces corsets sont 
confortables, sanitaires et élé
gants. Laissez vos ordres au 
magasin de corsets de

Halifax et

8.30
Brockvills.

■ fv A€% —*s Express d < l’oueat—
IV*™»59 Pour Kingston, Pktbrborough 
Toronto, Buffalo, Dbtboit, Chica«kj, Oma
ha, Kansas City et de tous les points des 
états de l'ouest.ACKROYD

8EHV.CE SUBURBAIN

Aylmer,9^'M'*',2508,5'0°
DeUoravtira 7.40 A M. Il 35 A.Dnxannia, m. 1.50,6,00,8.30
et 10.45 p.m 
» - * Tous les,
♦Tous les ion 

J. E. PA

134 BCE NPARKNJ

Patronisé par Mde Langtry, agence de 
pat.ons Butte-'ck.Maio elle ôtait transportée de rage 

et de jalousie, elle ne pouvait par 
donner à Norbert 
par elle, qui anéantissait toutes ses 
espérances et son adieu fut une me
nace .

— Je me vengerai, Norbert, cria- 
-eJe; à bientôt!

ce crime commis jours, les dimanches exceptés, 
i-n. s Sleeper.
KKER
Agent d.-s billets de la cité.

42 rue tks.
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cla|èededla ^aÛ&^de^OtVaw^e^dMmjêux 
qualifiée* eoue le rapport Uee bas prix de la 
localité des article# offert

Ottawa, 3 juin 1889.
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McDougall & Cuzner

Enseigne de la groeee TarrlAre.
MONTRES El BIJOUTERIES

XL complet aux plus bas 
le est garanti tel qu’on 

sinon l’argent vous sera remis 
de montres avec soin et dans 

chez ü NOUEZ

Un ortiment
prix. Chaqu 
le représente 
Reparati

[les règles de l’art 
No.30 rue Rideeu, piès du pont destiapeurt
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RUE SUSSEX ET DUKE, CHAUDIERE
23-11-87-88.A continuer

lui Pel itres tt au Mlle en Général i 3L.e Véritable

ONGDENT CARET-GIRARDPRIX DU MARCHE
V1ANUEN Tapisseries, Peintures Huiles, etc.1 as an remède eouvereln pour U gnéruon de 

«•alwàwSUlU, P A BAS IL flléeceut, ABTMtAI,
Blsuvrst de four» espèce

Ce Upiqee eacellemt a eee elficsci * mcomperable 
poor U euéneon des Tumeurs, Ezcrolsaanoea 

de chair, Abcea et Gangrene.
itr iàH» relias U ufulirt

Dépôt général

.. fO 08 à 0 11
............. 0 05 à 0
........... 0 (H à 0

Agneau, par livre.......
Veau, pur livre...........
Ikeuf par

grandie vitre» Ae - 
(Plate Citaee)

88TIMAT10N8 FOURNIBS SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD 
287 Hue Rideau, Ottawa
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Je noee le»
livre

VOLAILLES
Poulets, le couple...
Poules, le couple...
Canards, le couple 
Dindes, chacun.....

...... 0 40 à 0 45

...... 0 50 A 0 60

...... 0 60 à 0

...... 0 76 à l
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KiidïTd«::::rr.:::::: 2«i«>» «AemAcrauras
les sonftrancee intestinales en réglant la di
gestion, et est le meillear remède connne 
contre la diarrhée, soit qu’elle pro vienne de 
la dentition ou d’autres causes. Vingt-cinq 
eents la bouteille. Ayes confiance et de
mandes le “ Sirop calmant de Mme Wine 
low ” et ne prenea aucune autre prépara
tion.

bedkbe

Beurre, imprimé, U livre....... 0 25 à 0 30
Beurre, en seau, la livre.......... 0 17 à 0 19
yromage, la livre...............—• 0 l ô à
Miel en rayon, la livre .......... 0 18 A
i el coulé, la livre...,.............. 0 12 à 0 15
‘oyUfs, la do»........... .................  0 18 A 0 20
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ut T la» ■umw.CMrÿMts et utra

Garantis Pan «e» teas les Rapporte,
ES VENTE A OTTAWA0 18 

0 20

0 15 A 0 18 
M 0 06 A 0 08 
m 0 00 A 0 10 
.. O 05 A 0 25

ttes.^e galon..
lit ne te, la pinte......................
Mêlons, chacun...................
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Pommes
Pomme

On %rle—Un très intéres- 
pampblet il) <sli6 de 132 pages, inti- 
: Traitéjur Ut Surdité, Bruits 

Tête. Comment vous guérir vous-mêmes 
ches vous. Port franco, 6 et s. Adreatea : 
Nicholson. 30, SL John. Montréal, jü;;

Surdité
Sfi:UNIMENT GÉNBAU

36 AffS DE SUCCÈS
Basel Topigue 
remplaçant lé

leur ni chûte du

Dr-......... 8 00A11 00
...........  5 00 A « OC

Foin, 1 
Paille,

La laine se vendait de 18 A 20 cte. la

la tonne..

DE TAJULLEIJB'J
11::AN ULMANUB. Unbm, 

Uou pour le comm-:rce de
lt Avantages

agent voyageur 
i ville. IE up ol

rapide
des Befftries, 

JM Wseise rem. 
Ecarta, Molettes, Veeetgon» Eagorge- 
meuta des Jambes. Suroe, Eparvina. «se-
Ph^GÉNEAD, Î75.I» 8t-tonori.Parta

et Are' Habillements de m eaieur» faite et ripa, 
réa. SatisiactioQ garantie.

A. DAOU8T, tailleur.
No, 18 rue Nicholas, Ottawa.

'Pi
particuliers i ceux qui 

c mmenc.’nnt mamtun»ni. Articles epè- 
piaux. Ne tardez p .e, Le ea’air ; commet 
du vreuiier jour, BROWN BR ’an 8 la08., «ur.
gerym in,: Rochester, N. Y,
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